
 

 

 

 

 

TS.Le
|in EN
ofhi
HiltWr

|i

ii W
it ! IH

I) LH

fi 1 | |

|

i | | Lu20010
2ce ii i I|a|i|iy (| ii /

i à 5 Ies|i

nilRL
M 3™olhei |Lindhn 1i

iti I

— ORGANE HEBDOMADAIRE DES INTERETS DU COMTE DE BERTHIER —

  32ième année — No 32 — Berthierville, jeudi le 18 février 1965 LianmeJ mr
iv ie GWii ilra i

i-;=Àen
|

es€
qu

[ess DRAPEAUva

CANADA

 

 
FLOTTE SUR LES EDIFICES PUBLICS
BERTHELAIS ...

 

les Chevaliers de Colomb ont

fêté le vingtième anniversaire du
Conse 2928 de Berthierville 
    
  

    
   

  

  

 

  
   

     

     

. ET AU MAT DE LA GREAT LAKES

Photo P. G. T.

J

nn 9 nf in \ =

ÉElnual 1aXsilie= rTfit Si
, ih ki vu

aunili{2E; À Pi té‘ ni m érieur soo

Jeudi deriier, le Conseil 2028 des à Joliette. Ces derniers prirent la parole

Cheväliers-de-Colomb de Berthierville lors du coquetel en plus du mairede Ber- © REPORTAGE 20e ANNIVERSAIRE C. de C.

fêtai i anniversaire d - thierville, Me Dominique Giroux et du

natn ee Grand Chevalier os M. Normand © REPORTAGE“SLEIGH RIDE” DE LA

Un coqueteloffert parla Ville de Ber- Un
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banquet,servi a vHôtel Vinceat, CROIXROUGE" - —_
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DE BERTHIER
JOURNAL HEBDOMADAIRE

Le Ministère des Postes, à Ottawa, a autorisé l‘affranchissement en numéraire

W.-H. GAGNÉ & FILS LTÉE
Editeurs-Propriétaires Co

et l‘envoi comme objet de deuxième classe de la présente publication.

EDITORIAL

NOTRE DRAPEAU
Ce n'est pas seulement au sommet d’une

tour que doit être hissé notre drapeau, mais
surtout dans notre coeur et dans notre es-
prit.

Il se présente à nos yeux en toute simpli-
cité, comme un enfant qui vient de naître,
mais un enfant plein de magnifiques pro-
messes.

Ce drapeau doit être la preuve de notre
foi en nous-mêmes. |! est un rêve de géné-
rosité qui sera ce que notre patriotisme fera
de lui : le fruit du labeur patient du plus
petit d'entre nous tout autant que les réali-
sations des intelligences les plus noblement
audacieuses. Il sera riche de notre héritage
et c'est à nous qu'il appartiendra de le ren-
dre historique, car il n'est encore, au jour
de sa naissance, qu'un désir d'être glorieux.

Un drapeau ne vaut que par le dialogue
que l’on échange avec lui. C'est à nous de
faire en sorte qu'il soit majestueux. Puisqu'il
doit refléter l'Ême canadienne, puisse-t-il ne
refléter que la grandeur, l'idéal et la justice
généreuse entre frères.

Cet emblème tout neuf dont nous pou-
vons choisir les souvenirs qu'il aura, qu'évo-
quera-t-il dans un siècle ? Combien de fois,
en lisant les plus belles pages du passé, nous
sommes-nous dit avec autant de regret que
d'émulation : Comme j'aurais voulu être là,
pour ajouter ma modeste pierre à l'édifice
de la Patrie !” Eh bien, nous sommes pré-
sents au jour de la promesse ; c'est nous

qui, au carrefour, allons choisir la route ;
C’est nous qui pouvons vouloir que nos en-
fants soient fiers de la façon dont nous au-
rons pour toujours marqué ce moment.

Nous avons un drapeau tel que l'ont dé-
siré les esprits adultes qui, sans renier leur
filiation, quelle qu'elle soit, sans être trai-
tres au passé, veulent surtout et avant tout
servir l'avenir afin que leur majorité s’épa-
nouisse dans une individualité totale. Nous
avons un drapeau qui symbolise un peuple
responsable et fier, un drapeau qui est F -
boutissement logique d‘un vouloir-vivre in-
dépendant.

Il commencera son tour du monde, atti-
rant les regards, tout d'abard intrigués, de
ceux qui ne l'ont pas encore vu mais qui
vont enfin se rendre compte que notre jeu-
ne pays vient de quitter sa robe prétexte
pour endosser la toge virile.

D'un océan à l'autre que ce drapeau soit
le symbole du ralliement de tous les Cana-
diens. Je ne crains pas de prédire à chacun
d'eux, de l'Atlantique au Pacifique, qu'ils
ne pourront se défendre d'être émus, que
leurs yeux seront doucement embués, le
jour où, dans une capitale étrangère, ils dé-
couvriront soudain, flottant sur un édifice
du Canada, ce drapeau bien à nous, rien
qu’à nous : NOTRE JEUNE GLOIRE!

JEAN LESAGE
Premier ministre du Québec

Gilles Tessier, Rédacteur-Gérant

97, rue Frontenac — Tél.: 836-4636

 

Le transport desélèves coûtera
$344104.20 à la C.SR. Lanaudière
JOLIETTE — Le coût du

transport des élèves de la Com-
mission Scolaire Régionale La-
naudière, selon les termes des
contrats signés jusqu'ici, s'élève-
ra à $344,104.20 pour l’année
scolaire en cours.

M. Lois Lachapelle, assistant-
secrétaire - trésorier, responsable
du transport, a présenté un rap-
port détaillé aux commissaires sur
cet item important.

De tous les coins de la région,
la Commission Scolaire Régiona-
le Lanaudière, transporte 3,368
élèves ; les 149 véhicules utili-
sés, sur 185 circuits différents,
parcourent chaque jour 4,943 mit-
les ; 77 véhicules ne servent qu’au

    

    
  

  
  
  
  

    
  

      

tinuer ce service.

Henri Piché, prop.

   

  

   

 

… FIANÇAILLES — MARIAGES
_ NAISSANCES — ANNIVERSAIRES

DECES — ETC.

cours secondaire alors que les au-
tres servent aussi au cours pri-
maire.

Le coût par mille, pour les con-
trats accordés directement par la
C. S. R. Lanaudière est de 42
cents; il tombe à 36 cents le mil-
le pour la somme totale du trans-
port payé. Chaque élève voyagé
coûte annuellement $25.54 à la
Régionale Lanaudière.

Une subvention provinciale de
$258,063 couvre une partie des
dépenses de transport.

La discipline

En commentant ce rapport, le
président de la S. S. R. Lanau-

DU NOUVEAU À L'ÉPICERIE CHEZ-HENRI
Dans le but de donner encore plus de service à notre clientèle, nous discen-

tinuons le service de ‘‘comptoir-lunch’” a compter.de dimanche prochain. Nous pro-
fitons de l’occasion pour remercier bien chaleureusement tous les clients ‘de te
populaire comptoir-lunch, et nous nous excusons auprès d'eux de devoir discon-

L'EPICERIE ‘“CHEZ HENRI”, propriété de Monsieur Henri Piché sera com-
plètement rénovée, mais donnera ‘quand même ce service d'’épicerie durant les
transformations. Un nouveau numéro de téléphone sera à votre disposition durant
les travaux ‘836-4677,

Le comptoir-lunch étant supprimé, l’épicerie “CHEZ HENRI" fermera doré-
navant tous les soirs &: 6 heures (excepté le vendredi), et sera fermée les di-
manches et jours de fétes.

“L'EPICERIE CHEZ-HENRI"
279 Montcalm — Berthierville
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ADRIEN DUCHARM
| représentant et dépositairé du

“COURRIERDE

 

    

MAISON DE CONFIANCE POUR L'A

ADRIEN DUCHARME
107, rueFrontenac — Tél. TE. 6-4025 — Berthierville

z
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dière, Me Claude-Edouard Hétu,
a insisté sur la nécessité de la
discipline dans les autobus sco-
laires.

Les étudiants possèdent un
laisser-passer personnel qui peut
leur être retiré pour manquement
à la discipline dans les véhicules
scolaires. Certains ont subi cette
sanction depuis le début de l’an-
née scolaire.

Dans les autobus, les enfants
doivent accepter les règlements
sous la responsabilité du conduc-
teur. Me Hétu insiste encore sur
la nécessité de la collaboration
des parents en cette matière.

Le responsable du transport,
M. Lois Lachapelle, est à la dis-
position des parents qui auraient
besoin de quelques renseigne-
ments sur le sujet. On peut le
rejoindre au bureau de la Com-
mission Scolaire Régionale  La-
naudière, 121 sud, rue St-Barthé-
lemy, Joliette, Tél. 756-1661.

— Tél. 836-4235
  

   

  
  

Le prix de l'abonnement est de $2.00 par ap.
née pour le Canada et $4.00 pour les Etats.
Unis — Toute année commencée est due ep
entier.

“ Conformément à la tradition et dans l'inté.
rêt d’une juste liberté, il est entendu que les

articles du ‘“Courrier’’ sont publiés sous la res.
ponsabilité de leurs auteurs. ,

Pour le tarif des annonces, impressions, etc,
on voudra bien s’âdresser à nos bureaux.

A

 
TRIBUNE LIBRE

St-Cuthbert, le 14 février 1965

Monsieur Gilles Tessier,
Berthierville, P.Q.

Cher Monsieur,

J'ai prie connaissance de votre

article publié dans le Courrier du

11 février dernier, intitulé : ‘‘La

régionalisation devrait être com-

plétement repensée’. — Oui, en

effet, elle devrait l'être repensée

et .... — Loin de vous créer des

ennemis, je crois sincérement que

99.99, des parents pensent comme

vous et vous coudoient sur ce su-

et.
3 Moi, comme vous, je trouve

‘horrible’ cette parade d'autobus

scolaires et en plus le grave dan-

ger auquel sont exposés nos en-

fants, tant au point de vue moral

que physique.
Bien des parents se font un

cauchemar de voir ainsi ‘‘swist-

cher” leurs enfants de paroisses
en paroisses et de villes en villes.
Je vous félicite d'avoir rédigé

un tel article et vous engage for-
tement de continuer à soulever
cette question. ‘C’est urgent".

Sincèrement vôtre,
Léonide Toupin,

St-Cuthbert, Cté Berthier

*
Comme on le sait le Dr Lafer-

rière avait nommé différentes
commissions au nombre desquelles
se trouve la commission du cen-
tenaire qui, à date, a fait un ex-
cellent travail.

Lors de son dernier passage à
Québec, le docteur mis la derniè-
re main au projet de l'édifice du
centenaire ; on sait que cet édifi-
ce est payé à 90% par les gou-
vernements supérieurs.

Ces jours derniers le Dr La-
ferrière recevait du secrétaire du
comité du centenaire la nouvelle
que ses démarches avaient été
couronnées de succès.

L'édifice projeté par notre com-
mission a été accepté en princi-
pe ; il n'y aura a faire que quel-
ques modifications mineures.

Pour que le tout se réalise, le
conseil n’aura QU'A NE PAS DI.
RE NON et à digérer tout simple-
ment ce qui a été bien préparé.
Cet édifice sera un autre actif au
‘compte de l’ancien maire.

Avec le départ du Dr Laferriè-
re, la ville de Berthierville a per-
du son siège à la direction de
l’Union des Municipalités de la
province ; ce siège nous fut pro-
fitable.

‘La Commission du Centenaire”
Berthierville.

*
Monsieur le Rédacteur,

Samedi le 6 février avait lieu
un pêlerinage au Cap de la Made-

leine. On passa la nuit à prie
Parmi le groupe on remarquait la
présence de M. Wilbrod Girarq qui
demandait à Notre-Dame l'aide de
cette Mère des hommes. Une g.
maine soit le 12 on demandait à
nouveau à notre ami Wilbrod yj
voulait se rendre à la maison
Querbes de Joliette, une retraite
fermée ‘de trois jours. À son re.
tour, il donna une fois de plus de
son sang à la Croix Rouge, et ceci
pour la 6S8ième fois. Considérant
le fait qu'il s'agit là d'un homme
dévoué et bon, je crois qu’il mé.
riterait sûrement une surprise,
Pourquoi ne pas le lui faire ?

Signé : P.D.
(un ami qui le considère)

* x x

TRIBUNE LIBRE publie cha.
que semaine les lettres que vous
voudrez bien nous faire parvenir

au journal. Nous respectons l'a
nonymat à la publication, mais

vous demandons de bien vouloir
signer vos lettres pour nos ar.

chives.

—

SAMEDI
20 FEVRIER

à la salle Paroissiale
de Berthierville

- LES

Mykels
Les Majorettes vous y

invitent à 8.30 hres

|   
   

  

organisé par la J.O.C. de

Tél. 836-3381. 
CHAT DE VOS FLEURS POUR TOUTES CIRCONSTANCES: |

Bouquets de tous genres
Ouvert le soir et le dimanche
Service rapide et garanti

—

| Pour abonnements,remouvelloments, publicité et

fareA
aayn Sp

Voyage au Carnaval de Québec

samedi le 27 février. Prixdu billet $4.00 aîler-retour.
Pour réservation communiquez avec M. Roger Valois

    

     

    

      
     

PIle St.Ignace de Loyola,
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BERTHIERVILLE ET LA REGION ONT
DONNE 407 BOUTEILLES

Grâce au travail de la Jeune Chambre, les Filles d’Isa-
belle, et du Cercle des Fermières de l‘Ile St-Ignace, en colla-
boration avec la section berthelaise de la société canadienne
de la Croix Rouge un autre objectif a été atteint.

M. Wilbrod Girard reçut un troisième diplôme honorifique,
c'était en effet la 6Bième fois qu’il se présentait pour poser
ce geste humanitaire. M. Girard de ce fait devient l’un des
trois champions des donneurs de sang de la province. La
clinique était habilement dirigée par Mme Claude Desche-
neaux, présidente de la section et M. Roger St-Jean président
du comité pour la Jeune Chambre.

|
 

BIOGRAPHIE DE LA SEMAINE
Chaque semaine le Courrier de

Berthier vous présente une person-
nalité du comté qui a été à l'hon-
neur dans l'actualité hebdomadaire.
Cette semaine cet honneur échoit à
M. Roger St-Jean, présiden: du Co-
miré des donneurs de sang pour la
Jeune Chambre de Berthierville.

Roger St-Jean fit ses études à l'é-
cole St-François, au Collège St-Jo-
seph de Berthierville et à l'Institut
de Technologie d'Ottawa. Son cours
terminé, il entrait au service de son
pere à la bijouterie J. Eugène St-
Juan, Ce dernier envoya par la suite
son fils a Ottawa, plus précisément

Théâtre METRO
BERTHIERVILLE — TEL. 836-4536

 

JEU., VEN., SAM., DIM.
18 - 19- 20 - 21 FEVRIER
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Samedi a 1 heure p.m.
Films pour enfants
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a la bijouterie Jack Snow pour se
perfectionner dans cette ligne com-
plexe qu’est la bijouterie. Par la
suite, Roger fit un stage à la bijou-
terie St-Jean de Verdun et revint
parmi nous au commerce familial.

 

ROGER ST-JEAN

Roger St-Jean est directeur-fonda-
teur de la Jeune Chambre de Ber-
thierville et c'est à lui que revient
bis-annuellement le mérite de I'or
ganisation de la clinique des don-
neurs de sang. Cette organisation,
qu'il a fait sienne, vole de succès en
succès et nous l'en félicitons chaleu-
reusement.

Gilles Tessier

Au Club de
Golf de Berthier

Les parties de cartes organisées
par les dames du comité féminin se
continuent toujours au chalet du
club. Mardi dernier 2 charmantes
hôtesses Joyce Sabin et Suzanne
Martin recevaient plus de 40 ama-
teurs de "Bridge". Les champiohs
de sa soirée furent Madame Joyce
Sabin et Monsieur J. René Tessier
avec un pointage de 3310 suivis de

 

très près par Madame Cécile Da-
viault avec 3240.

Au cours de la soirée, deux prix
de présence ont été gagnés respec-
tivement par Messieurs Maurice
Daviault etGeorgesBellefeuille.
Parmislesinvités onremarquait la
présence du président du Club, M.
J. André Tellier ainsi que M. Clau- °
de Duchesneau.

“LE BRIDGE AU CLUB DE
GOLF, CEST LE PONT QUI

/ SERT DE LIEN ENTRELA |
DUNESAISONDE GOLF ET LE
DEBUT D'UNE NOUVELLE.”

Le gérant du Club. K
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Vers 3 hres de l'après-midi, mardi der-
nier, le seul moment tranquille de la jour-

le 18 février 1965.
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clinique des donneurs de sang, de la Jeune
Chambre de Berthierville.

 

NUMÉROS

GAGNANTS
Les numéros gagnants du ti-

rage organisé par la Jeune
Chambre à l’occasion de la cli-
nique des donneurs de sang.

1— 177440 $25.00

2— 177540 $15.00

3— 177419 $10.00

Les personnes détenant les
numéros chanceux sont priées
de communiquer avec le respon-
sable M. Roger St-Jean, Tél. 836-
4305.

 

SA N

M. PAUL H. LAVALLEE
AU CLUB RICHELIEU

Mard: soir prochain, lors de son

souper bimensuel le Club Riche-
lieu 70 de Berthierville recevra M.
Paul H. Lavallée qui parlera de
notre réseau téléphonique, M. La-
vallée est entré au service de la
compagnie de téléphone Bell en
1946 et sa longue expérience au
service du trafic lui a permis d'ac-
quérir de vastes connaissances dans
le domaine de la téléphonie.

A ses débuts avec la compa-

gnie Bell, il occupe successivement
le poste d'adjoint à Montréal, Sher-
brooke, Belleville ec Kingston, er
devint par la suite surintendant au
service du trafic à Chicoutimi puis
à Québec. En 1951 il avait quitté
le service du trafic pour un an afin
de se joindre au’ corps des surveil-
lants préposés à la planification du
service. En mars 1962, 11 revant a-
vec ce dernier groupe en qualité
d'ingenieur surveillant à ls plant-
fication avant d'occuper le poste
de conférencier de la Compagnie
Bell.

M. Lavallée compléta ses études
primaires % Ste-Claire de Dorches-
ter et poursuivit son cours classi-
que au Petit Séminaire de Québec
et il gradua en 1946 de la facul-
té des Sciences de l'Université La-
val comme ingénieur électricien.

 

 

SOCIÉTÉ D'AGRICULTURE DU
COMTÉ DE BERTHIER
 

cotisations.

Pour Berthier

| Jean Maurice Lavallée

Alexandre Grégoire
Benoit Piette

I'lle du Pads
Gérard Sylvestre
Maurice Fernet

St-Barthélemy
Gilles Désy
Marcel Barrette
Rodrigue Laferrière

St-Cuthbert
Olivier Pilon St-Viateur
Viateur Dumontier

St-Norbert
Georges Aubuchon
Maurice Coulombe

St-Ignace de Loyola
Anselme Gladu
Gabriel Cournoyer

Liste des directeurs qui ont
le droit de recevoir des

arpents.

herbici

 

Le prix des cotisations est de $2.
 

ments, s'adresser à
M. Jacques Sylvestre, sec,
Société d'Agriculture.
Tél. 836-3212. - Pour de plus amples renseigne-  
 

 

Programmedes actiivtés pour l’année 1965

Industrie animale

lo Aux membres qui exposeront des bovins à l'ex-
position du comté de Maskinongé,il sera accordé
une prime de $6.00 par exhibit présenté.

20 Prime de $5.00 à tout membre qui achètera au
cours de 1965 une génisse de race pure prove-
nant de parents qualifiés.

30 Prime de $5.00 à tout membre qui fera inséminer
au moins 3 vaches.

Grande Culture

4o Prime de $5.00 à tout membre qui fera de la
jachère d’été sur une étendue minimum de 4

5o Primede $5.00 à tout membre qui fera usage des
es sur sa ferme sur une étendue d'au

moins 10 arpents.
60 Prime de $5.00 à tout membre qui ensemencera

un minimum de 500 livres d'avoine enregistrée
ou certifiée. Le concurrent devra conserver l'éti-
quette d’identification et la facture d'achat pour
les produits sur demande.

Economie rurale

70 Prime de $5.00 à tout membre qui fera la comp-
tabilité agricole,àl'exclusion ds
concours de ferme.

Embellissement

80 Prime de $5.00 àtout membre qui appliquera de
la chaux sur set, bâtiments. ;

N.B. Les membres|ne pourront,participerqu'à : | SE

dansouk“concours, ; ; a. ;

Maximum . . . .. $300.00

membres du  
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ST-BARTHÉLEMY EN ACTIVITÉ

CARNAVAL DE
ST-BARTHELEMY

Voici le programme du “CARNAVAL DE ST-BARTHE-
LEMY” qui se tiendra vendredi, samedi et dimanche, les
19, 20 et 21 février 1965.

VENDREDI, LE 19 FEVRIER

7 hres p.m., partie de ballon-balai (St-Viateur vs St-Barthé-
lemy)

8 hres p.m., Partie de hockey : Vétérans de St-Barthélemy vs
“les Castors”.

9 hres p.m., Salle de Ecole du Sablé : ELECTION dela reine
du Carnaval, suivie d’une soirée-bazar ; de très beaux
prix à gagner.

SAMEDI, LE 20 FEVRIER

2 hres : Partie de hockey:
a) JEUNES de l’Ecole du Sablé.

3hres, b) Castors Jr VS Midget de St-Paulin. (Le St-Paulin est
le champion midget régional, ayant remporté les hon-
neurs lors du tournoi de samedi le 13 février dernier).

8 hres p.m., SOIREE du couronnement de la reine du Carna-
val. Les festivités auront lieu à la salle de l’Ecole d’Agri-
culture de St-Barthélemy.

Il y aura également une soirée dansante après le couron-
nement. L'orchestre invité : “Les Mustangs’ de Louise-
ville.

DIMANCHE, LE 21 FEVRIER

1 hre: JEUX et AMUSEMENTS divers pour jeunes et adul-
tes sur la patinoire de l’Ecole du Sablé.

2.30 hres : PARTIE DE HOCKEY: Jeune Commerce de Loui-
seville VS Les Castors de St-Barthélemy.

4 hres : COURSES D'AUTOSKI (Ski-Doo)

6.30 hres : Salle de l'Ecole du Sablé: GRAND SOUPER CA-
NADIEN : Menu : Tourtières avec sauce, patates pilées;
Salade, Hors d'oeuvre, dessert, café.

Le souper sera suivi d’une soirée récréative, au cours de
laquelle il y aura le TIRAGE AU SORTdesbillets gagants de
la souscription organisée dans les cadres du carnaval : SOI-
REE DANSANTE avec “Les Mustangs” de Louiseville.

N. B. — Toutes les activités extérieures auront lieu sur
la patinoire de l’Ecole du Sablé.

Jacques Lacoste, sec.

NOCES DE DIAMANT
Dimanche, le 7 février dernier, les enfants et les parents de M.

et Mme Gédéon Bérard se réunissaient à la demeure de ces derniers
pour célébrer par une fête familiale intime leur SOIXANTIEME AN-
NIVERSAIRE de mariage.

A cette occasion, la messe d'action de grâce et la rénovation des
promesses de mariage avaient lieu à la demeure des vénépables ju-
bilaires, tandis que la réception était donnée a la résidence de leur
fils Antoni.

A la cérémonie religieuse, les jubilaires étaient entourés de
leurs neuf enfants vivants, ainsi que de leur bru et de leurs gendres.
Outre l'abbé Georges-E. Bérard, vicaire à St-Rémi de Napierville, qui
présida la cérémonie et officia à la messe, on remarquait M. et Mme
Armand Bonin (M.-Thérèse), de Montréal-Nord; M. et Mme Ro-
land Sylvestre (Béatrice) de Berthierville ; Rév. Soeur Véronique
du Sauveur (Juliette), du Couvent des Soeurs des SS. NN. JJ. MM. de
Beloeil ; M. et Mme Albany Chênevert (Yolande), de St-Justin ;
Mlle Bérangére Bérard, de la maison paternelle ; M. et Mme Ro-
drigue Laferrière (Véronique); M. et Mme Antoni Bérard : M. et
Mme Marcel Massé (Denise), de St-Barthélemy. On remarquait éga-
lement parmi l’assistance Dame Arthur Lacharité, soeur de la ju-
bilaire : 1'abbé Réginald Lacharité, aumônier au Monastère du
Précieux-Sang, à Joliette ; Mlles Colette Bonin, 1.1. et Ghislaine
Sylvestre, 1.1, toutes deux de Montréal ; M. Michel Bonin, étudiant
anSéminaire de Joliette : M. Dominique Bérard, étudiant à l’Ecole
Technique de Louiseville ; Mile Marie Bérard, étudiante à l'Ecole
Normale de Ste-Ursule, ainsi que plusieurs autres petits-enfants et
arrière-petits-enfants.

A l'issue de la cérémonie religïense, les invités accompagnaient
les jubtlaires à la résidence de leur fils Antoni, où un repas fort bien
présenté et grandement apprécié des convives attendait les partici-
pants À cette fête de famille.

A la fin du repas, l’abbé Georges-E. Bérard présenta les voeux
de la. famille aux jubilaires, tandis que l'abbé Réginald Lacharité
offrait ceux de Ia parenté.

Au cours de l'après-midi, un programme de chants appropriés
À la circonstance terminait cette journée de reconnaissance et d’a-
mitts. ~~ ‘ -

“ Aux vénérables jubilatres, l'hommage’ de nosfélicitations.ét nos
meilleurs voeux ! ;

/

Jeudi, le 18 février 1965.

 

 

 

Décès de Mme
Horace Dupuis

A l'Hôpital Le Château de Ber-
thier, le 10 février, est décédée à
l’âge de 77 ans, Mme Vve Hora-
ce Dupuis, née Laura Savoie.

Lui survivent huit filles : Mme
Raymond Bélisle (Rose-Alma), de
St-Barthélemy, Mme Euclide Bé-
land (Marguerite), Mme Lucien
Béland (Laurentina), toutes deuv
de Louiseville, Mme Albert Dupuis
(Cécile), de St-Barthélemy, Mme
Edouard Ross (Véronique), de
Maskinongé, Mme Sylva Letendre
(Martine), de Maskinongé, Mme
Marcel Bélisle (Jeanne d'Arc) de
St-Barthélemy, Mme Royal Massé,
de Trois-Rivières. _

Elle laisse également un fils,
Horacien, époux de Rita Frigon,
de St-Barthélemy, ainsi que deux
belles-soeurs : Mme Arthur Sa-
voie, de Montréal, et Mme Alcide
Savoie, de St-Justin. .

La défunte était exposée aux
salon mortuaires René St-Louis
de St-Barthélemy. Le service fu-
nébre a eu lieu en notre église le
13 février, à 10 heures avec in-
humation au cimetière local.
Nous prions la famille d'accep-

ter nos profondes condoléances.

DIVERS

JE CROIS...
En mon prochain et
Dans son désir de vivre.
Dans son droit à l'espérance et
Je crois que je serai
Une aide dans un instant de

grand besoin.
Que je serai à ses côtés
Donnant le FLUIDE MIRACLE

venant
De mes veines pour hâter sa con-

valescence.
Et que je poursuivrai mon chemin
Sachant que, même qu'il me soit

étranger.
J’aie pu l'aider à vivre encore.
JE CROIS tout cela parce que
Je suis un DONNEUR DE SANG.

* * *

LA SEMAINE PROCHAINE
nous donnerons les résultats de la
Clinique mobile des donneurs de
sang, tenue le 17 février dernier,
dans la salle de l'Ecole d'agricul-
ture de St-Barthélemv. En atten-
dant. qu’il nous soit permis de
remercier de tout coeur la Croix-
Rouge et toutes les personnes qui
ont contribué au succès de cette
journée.

x x *æ*
M. Doria Ross séjourne depuis

le 8 février au Centre de réhabili-
tation de Montréal. On sait que
notre concitoven a été obligé de
se faire enlever un pied a la suite
d'une infection. Nous lui souhai-
tons tin prompt rétablissement.

* * *

JUSQU’A PRESENT, la Provi-
dence nous a épargné des incen-
dies sérieux cet hiver, malgré de
forts vents qui auraient pu étre
funéestes. Surveillons bien nos
systèmes de chauffage et veillons
à tenir nos extincteurs chimiques
en bon ordre. Nous espérons que
notre pompe contre les incendies
est prête à répondre promptement
à la première alarme. On se sou-
vient que le 15 février 1939, lors
de la destruction du Couvent, on
a pris près d'une demi-heure à
bûcher la glace des portes pour
libérer la dite pompe.

x * x

EMBELLISSONS NOTRE PA-
ROISSE : On commence déjà à
faire des plans pouf le jardin et
le parterre, pour la prochaine sai-
son. À l'ouverture du 13e salon
de l’agriculture, à Montréal, l’hon.
Alcide Courcy, ministre de 1'agri-
culture, a annoncé un concours

- d'embellissement de fermes pour
l'Exposition universelle de 1967.
Il y aura $115,000 en prix. Voici
un extrait de son discours :

‘“‘Nettoyons, réparons, soignons
nos jardins, tenons propres nos
bâtiments, semons des fleurs,
plantons des arbres, c’est tout ce-
la que demande le concours d'em-
bellissement qui sera jugé entre
le 15 juillet et le 15 août 1967.
Le Québec rural doit s’embellir ;
c’est le mot d'ordre que je laisse
aux femmes de nos campagnes”.

 

Les bureaux du “Courrier
de Berthier” sont situés à
97 rue Frontenac,
à Berthierville.
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4300, rue Bossuet,

les couples intéressés.

 

RETRAITE CONJUGALE|
Une RETRAITE CONJUGALE aura lieu du vendredi soir

(8.30 hres), 26 février au dimanche après-midi (4 hres),
28 février, à la Maison de Retraites Fermées St-Louis-Marie,

(Sanctuaire Marie-Reine-des-Coeurs,

5875 est, rue Sherbrooke). Le prédicateur de la retraite serq
le R.P. R. Hodgson, Montfortain. Invitation spéciale à tous

Pour tous renseignnements ou inscriptions,

composez 254-5376.       
“INQUIÉTUDE”
NOUS POURSUIVONS LE
TOME XIV SUR
L’INQUIETUDE,

 
par André LA RIVIERE

Dès l'enfance, on prévoit une
nature qui sera rongée par l'in-
quiétude : l'enfant est constam-
ment aux aguets : L'appel de son
nom lui donne le sentiment d’'é-
tre coupable, alors que, norma-
lement, il doit éprouver une cer-

taine fierté à sortir des rang.
il est pris de panique à l'idée d'a.
voir à réciter une leçon pourtant
parfaitement apprise, à écrire ay
tableau noir devant tous les au-
tres compagnons qui le regardent-
il est le timide qui s’affole des
qu'il est mis en évidence, en clas-
se ou au jeu. Le catéchisme le
laisse songeur, perplexe, puis pro-
fondément inquiet, dès qu'il est
question de péché et de l'enfer.
Il se voit déjà coupable, il ne
sait pas de quoi, et méritant l'en-
fer, dont il ignore tout autant la
véritable réalité religieuse. M faut
avouer que, trop souvent, l'ensej-
gnement oral et écrit trouble ces
natures inquiètes qui ont main-

tes occasions de se tourmenter,
et déroutent et repoussent les plus
normaux.

L'enfant inquiet sent souvent
battre son coeur, dès que l'insti-
tuteur entre dans la classe, que
le directeur fait une visite sur-
prise ou que la période des exa-
mens approche. À ce moment. l'in-
quiétude augmente, et l'enfant
le plus studieux, mais inquiet. vi-
vra dans l’obsession de l'échec de
ses examens. Souvent, ces élèves
sont accusés de paresse ou d'inin-
telligence ou d'entêtement par un
instituteur peu psychologue. qui
ne comprend pas qu’une lecon
scrupuleusement apprise peut être
oubliée le lendemain dès qu'elle
doit être récitée.

D'ailleurs, avant de sévir, on
doit tenir pour anormal le fait
de ne pas réussir en classe dès
que le sujet est intelligent. S'il y
a conflit névrotique, plus on pu-
nira, plus le sujet se cabrera et
aura des raisons de se sentir in-
quiet. Un mot de sympathie peut
tellement le dilater.
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Coursde
Préparation
au Mariage
Le mariage et la loi civile.

Par une belle journée ensoleillée,
es fiancés avaient rendez-vous à la
salle paroissiale pour le Gième cours
qui fut des plus intéressant. ;

M. Serge Branconnier nous pré-

senta lc conférencier de ce jour,M.
le Notaire Marcel Sarrazin.
Immédiatement après la présen-

tation nous avons abordé différents
points comme : Le Mariage en com-

munauté de biens, Contrat en sépa-

ration de biens et pour finir les Tes-
taments. Dans toute sa simplicité,
M. Le notaire nous a expliqué les
avantages et les inconvénients qui
existent sous les différentes formes
de contrats. Les fiancés ont parti-
cipé à la conférence tout en posant

des questions, à la demande de M.
Le Notaire. C'est avec grand plaisir

qu’il résolvait les difficultés qui sur-
girent durant ces quelques heures.

Donc, nous le remercions pour le
brillant exposé.
Pour terminer cette journée, tous

les assistants votèrent sous l'oeil vi-
gilane de M. l'abbé M. Beauséjour
pour élire trois couples afin de for-
mer un comité de fiancés et en vue
de la semaine nationale des fiancés.

Voici les noms des heureux vain-
queurs : M. Pierre Dufort, Mlle
Pierrette Masse, M. Claude Luneau,
Mlle Suzanne Sylvestre, M. Ray-
mond Faust, Mlle Jacqueline Cayer.
notre distribution est commesuit :

Félicitations de la part de tous.

Super-
vedettes
— Nous sommes 6 membres.

— Nous chantons tous les 6 et
notre distribution est comem suit:
une batterie, deux guitares, 1 basse,
1 saxophone et un orgue.
. — Ce sera notre première visite
à Berthierville.

— Notre renommée est très é-
tenduesur la rive sud : Sherbrooke,
Sorel, Drummondville, Beloeil, etc.

— Nos hôtes seront les Majoret-
tes de Berthierville Inc.

— Vous nous avez certes vus à la
télévision.

— Nous présenterons toutes
les pièces de votre choix, same-
di soir prochain, le 20 février, à
compter de 8.30 heures, à la
Salle Paroissiale de Berthierville,
au profit de vos Majorettes. Ce
sera notre première visite à Ber-
thierville. C'est pourquoi nous
vous invitons à réserver votre
soirée de samedi soir prochain
pour de la gaieté, de la joie et
beaucoup de plaisir.

Nous serons heureux de vous
offrir cette soirée.

Nous nous présentons. ’;

“LES MYKELS”“

La direction.

- Jeudi,

f

/ 1
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Au"Sleigh Ride ” annuelde la

Jeune Chambre de Berthierville

Samedi soir dernier, au Buffet

Beaudoin de Berthierville, avait lieu

le “Sleigh ride” annuel de la Jeu-

ne Chambre. On remarque sur cette

photo de gauche a droite : M. Ray-

 
mond Tellier, un des organisateurs

et son amie, Mme Jude Guévre-

mont, dont l’époux, vice-président

de la Chambre était en service com-

mandé (il prenait la photo), M.

Jean-Guy Houde, président de la

Jeune Chambre, Mme Aimé Dar-

veau et son époux, organisateur et

Mme et M. Jean Landry, président

ex-officio.

 

CHERCHEZ-VOUS UN EMPLOI?
Les positions suivantes sont présentement disponibles pour

les candidats qualifiés. Les travailleurs qualifiés peuvent sollici-
ter par l'intermédiaire de notre bureau, les emplois vacants énu-
mérés ci-après. Ces vacances figurent sur la présente liste parce
qu'aucun candidat possédant les qualités voulues n’était inscrit
à notre bureau pour ces emplois, au début de la présente se-
maine. Ecoutez CJLM, chaque jour, à 1.00 P.M., l'émission “Main-
d'oeuvre et emploi”.

SEMAINE DU 15 AU 19 FEVRIER 1965

REGION DE JOLIETTE

HOMMES:

1 opérateur scie ruban (scierie) : $85./sem.
2 vendeurs, machinerie agricole : sal. et comm.
I barbier (salaire et commission) : à discuter
1 Polisseur (chrome et aluminium) $1.50/hre
2 pressiers imprimerie (presse

cylindre ordinaire et rotative) : $2.00/hre
1 contremaitre, mécanique automobile $100. et plus/sem.
mécanicien — classe B $1.68/hre

1 vendeur, métal en feuilles (syst.
ventilation : $5,000.-8,000./année

1 rembourreur (meubles) : $1.50/hre
l traceur de patrons — chemises - $1.65/hre
l dessinateur bilingue (construction): à discuter
| contremaitre (mfre vêt. d'enfants): $70./sem.
10 bûcherons: $7.35/corde

Région de Montréal :

4 machinistes : $2.00/hre
2 ingénieurs stationnaires (2A) : $90./sem.
8 arrangeurs de métiers : $1.57/hre

FEMMES:

1 finisseuse & la main (vêt. hommes) : à la pièce
1 waitress $18. - $20./sem. - N.
1 opératrice — overlock — tricot : $0.80/hre
20 opératrices (vêt. d'hommes) $1.15 - $1.57/hre
4 opératrices (chemise) $0.83/hve

$18. - $30./sem. - LN. ’
] sténo bilingue (6 ans d'exp.) $275./moisà discuter
] Pad easter expérience nécessaire $1.40 hre — >
1 opératrice (Jumping mach:) exp. néc. $1.40 hre

aides-familiales :

; eo , CA . ;

Pour plus amples informations, adressez-vous au‘BureauNd-
tional de Placement, Commissiond'Assurance-chômage,389 rue
Notre-Dame, Joliette,Tél.: 7564582. A
   

 

ammmeLE

on xJ5
NRE AVEC CH,

À AIR, FLANC NOIR

J i 1 Rr

perCT teeMeena
iD

_ et ! 7

5

|
5

    

  

  

     

   

  
  

TERMES Ë
FACILES |

‘ : i

. i
‘



  

PAGE 6 © LE COURRIER DE BERTHIER e Jeudi, le 18 février 1965.

Cro.
i

 

 

Le Sport Régional
avec Jude Guévremont

  
 

PROGRAMME DU GARNAVAL DE
_ LE VENDREDI 19 FEVRIER

 

7.30 P.M. Parade, départ Hôtel de ville

8.00 P.M. Arrivée à la patinoire St-Joseph
Présentation de la REINE DU CARNAVAL
Bienvenue par le maire et le président des loisirs.
Spectacle des majorettes de Berthier
Bal de la REINE.

,

SA MAJESTE HUGUETTE PREMIERE
(Huguette Baribeau)

LE SAMEDI 20 FEVRIER

1.30 P.M. Jeux pour enfants

7.30 P.M. Hockey, équipes de filles

8.30 P.M. Mascarade _

9.30 P.M. Distribution des prix.

LE DIMANCHE 21 FEVRIER

1.30 P.M. Hockey entre pères et fils et balon-balai

8.00 PM. Danse avec les "INCOMPARABLES” DROOVERS.

l

 

 

Nouveau vendeur de SKI-DOO de marque
“BOMBARDIER” - Bon prix

 

    

BERTHIER
QUILLES
LIGUE COMMERCIALE

 

Programme du 9 février 1965

Les dix meilleures moyennes

Michel Laporte . 153
Gilles Doucet 147
Armand Piette 146
Yvon Robert 145
René Rouisse 143
Léonard Barthe 142
Marcel Brunelle 140
Roger Dupont 140
Yoland Drapeau 140
Léo-Paul Massé 139

Classement des équipes
Pts

Maison Dupont . … 77
Sylvio Dubois Ass. 73
P.-E. Bellehumeur et Fils Ltée 64
Restaurant Bellevue . : 58
Melchers Distillerie . 54
Hôtel du Canada 54
Jean Landry Menuiserie 52
Brissette Auto Ltée 40
Lambert Auto Parts 40
Salon Descheneaux 38

Plus haut simple de la semaine
Etienne Laforest 217.

Plus haut triple de la semaine
Léonard Barthe 506. ~

Plus haut simple à date, Mi-
chel Laporte 245.

Plus haut Triple à date,
chel Laporte 596.

Plus haut simple d'équipe, Mai-
son Dupont 969.

Plus haut triple d'équipe, Mai-
son Dupont 2764.

Trophées : Etienne Laforest
217 ; Léonard Barthe 506.

Gilles Rousseau, prés.
Yvette Massé, sec.

* *
LIGUE RESTAURANT REGAL

Mi-

Dégustateurs 50
Fins Gourmets . . ..- 89
Bonnes Fourchettes . 35
Cordons Bieus 29

Plus hauts simples
Ginette Vadnais … 140
Thérèse Cardin . 124

Plus hauts triples
Colombe Chevrette  ... 347
Ginette Vadnais ..... 331

* KX x
LIQUE SPECIALE

Vendredi le 13 tévrier 1965

Classement des clubs

Quilles Pts
Maison Dupont 47366 63
Station B. P. 45984 60
Piette T.V. 47501 569
Hotel Berthier 42241 58
Bowling Beausoleil 39939 67
Abattoir Berthier 39704 44
Garage Esso St-Ignace 43564 39
Lanoraie 37543 20

Dix meilleures moyennes

Lorrain Brunelle ............ . 154
Armand Piette ....... .... 150
Raymond -Reuisse—. ... 148
Michel Laporte ............... 145
Marcel Brunelle .................... 143
Maurice Beaulieu 141
Yoland Drapeau ................. 140
Léonard Barthe ............ 140
Roger Dupont ............... 188

TIT nine 137J. Jacques Harper
/ ~~

Record de la semaine

Plus haut simple de la semaine
Yoland Drapeau .............S207

Plus haut triple de la semain
Yoland Drapeau ........... ‘497

Plus haut simple & date
Lorrain Brunelle ........... 245

Plus haut triple à date
Lorrain Brunelle ........ 628

‘Plus haut simple d'équipe
Piette T.V.Lune 992

- Plus haut triple d'équipe
MaisonDupont ,............... 2704

“Gagnant du trophéecette semaine
M. Edouard Latour’ '

——

Les “AS” de Berthier

 

D'après le compte rendu que
vous trouverez ci-dessous, vous
constaterez que nos As se sont assez
bien débattus pour faire joute nulle
contre le Ste-Elisabeth jeudi soir

dernier, le 11 février à l'aréna mu-

nicipal de Joliette. C'est au compte

de 6 à 6 qu'ils ont terminé cette

BILAN DE LA JOUTE

As do Berthier § —

tere période

Ste-Elisabath ¢

Sto-Elisabeth ..............
S. Simard (JM. Desroches)
Ste-Elisabeth ................ 0.05 min
S. Simard(R.Richard et B. Forget)
As de Berthier ............. 19.00 min,
Guy St-Martif (Yvon Ethier) ’
Punitions : J. G. Lépine — JM. Desroches

2e période

Ste-Elisabeth erenteee 7.30 min

R. Philibert (S. Simard)
As de Berthier ............ 8.10 min,
tvon Ethier (J. Forest et R. Fafard)
As de Berthier ..... ..... 10.40 min
Martial Fafard (J.P. Sicard et G. St-Martin)
As de Berthier ............ 16.45 min,
Guy St-Martin (J.P. Sicard et Y. Ethier)
Punitions : Yvon Dauphinais, Jean-Gaudet
Yvon Dauphinais et Bernard Forest

; . 2 3e période
avant dernière joute de la cédule P
souliè - As de Berthier ....______...…. 9.37 min,régulière. Ils espèrent encore se clas Coy Start (Martial Fafard)

ser, car les éliminatoires ne débu- Frontrt 10.51 min.
; ; S. Simard (B. Forget

teront que dans une quinzaine de coSnECTBFereel 12.19 min.
jours. Le calendrier 1964-1965 de
la ligue Centrale de Hockey Junior

se terminera jeudi prochain le 18
février. Dans la prochaine édition
de ce journal, nous vous en don-

nerons un compte-rendu.

Ligue Inter-Usines de Berthier
CLASSEMENT FINAL

J.P. Lépine (J.M. Desroches et S. Simard)
Ste-Elisabeth 18.43 min.
J.M. Desroches (S. Simard et J.P. Lépine)
As de Berthier 19.43 min.
Guy St-Martin, (M. Fafard et JP. Sicard)
Punitions : Rdmain Trudel, Noel Ducharme
René Asselin et Jacques Clément.

Les As de Berthier vous saluent

 

Clubs Pi g ? n bp be pu
GREAT LAKES 9 6 3 0 52 36 12
HOTEL BERTHIER 9 5 4 0 38 43 10
MELCHER'S 9 4 5. 0 56 59 8
PETITE RIVIERE 9 3 6 0 43 50 6

Les 15 meilleurs compteurs de la ligue

buts ass. pts
YVON ARPIN, Melcher'’s 20 13 33
LEO DUBOIS, Great Lakes 15 11 26
PAUL COULOMBE, Great Lakes 15 9 24
REJEAN LAPORTE, Melcher's 9 14 23
GUY NADEAU, Petite Riviere 15 6 21
A. "RED" LAVALLEE, Hétel Berthier 12 8 20
ALAIN BLAIS, Great Lakes 7 9 16
JACQUES CHAMPAGNE, Petite Riviére 6 8 14
JEAN ROCHELEAU, Melcher's 5 8 13
ONEIL GUEVREMONT,Petite Rivière 10 2 12
REJEAN CARDIN, Hôtel Berthier 6 6 12
MICHEL VALOIS, Melcher's 5 7 12
MICHEL MASSE, Melcher's 8 3 11
GILLES GOULET,Petite Rivière 3 7 10
JEAN-PIERRE BACON, Hôtel Berthier 7 2 9

Tel que prévu, la lutte pour le championnat fut serrée et c’est à
la dernière partie de la cédulé qu'il fut décidé. Cependant le club de
la Great Lakes avec deux victoires d'affilée remporta le titre mais non
sans difficulté car il avait à faire face à deux clubs de taille en l'Hôtel
Berthier et la Melcher's. Mais avec des étoiles telles que Léo Dubois
et Paul Coulombe, son copain de ligne, ainsi que le gardien de buts
Jean-Pierre Aubuchon qui fit du travail merveilleux dans ses filets. Tou-
tefois, il ne faut pas oublier le travail de toute l’équipe car tous ont
travaillé avec ardeur, les “vieux” comme les jeunes. Ce fut une grande
victoire d'équipe. Sincères félicitations !

Ligue de ballon-balai de la Ville

 

ps. px .p. nn. p pC Total
Ecole St-François 9 5 PR P 1 PR 16 16
Pompiers 9 6 2 1 30 23 13Prof. Ecole St-Frs 10 4 3 3 33 23 11
Imprimerie Bernard 8 3 3 2 16 25 8
Jeune Commerce 9 2 7.0 17 35 4
Chevaliers de Colomb 9 0 6 3 Ti 38 3

Il ne reste donc que trois parties à être disputées pour com-
; pléter une série de 10 joutes par équipe. Les séries éliminatoires dé-

buteront lundi, le 22 février. Dans la série A, si rien ne change,
Ecole St-François aura comme adversaire les Professeurs de l’école.
C’est donc dire que les élèves pourront prendre leur revanche. On
sait qu’ils ont annulé 3 à 3 contre cette même équipe. Par contre
dans la série B, les pompiers recevront l'Imprimerie Bérnard. Durant
la saison régulière, les deux clubs ont gagné chacun une joute.
L'Imprimerie triomphait 1.à 0 dans la première joute. Puis cette
semaine, les Pompiers se sont ressaisis pour finalement l'emporter
à à 8. C’est une série qui sera chaudement disputée. Par contre, si
l'Imprimerie triomphe dans les deux joutes qu'elle doit disputer
avant la fin de la cédule, elle terminera en troisième place, un point
en avant des professeurs. Les séries se joueront donc comme suit:
Série A : Ecole St-François vs Imprimerie Bernard‘ et Série B:
Pompiers vs Professeurs. Ce sont toutes desséries qui promettent
du «jeu enlevant. Co :

 

  

/ \

Résultat des joutes de la semaine :

Chevaliers de Colomb  .... 0 Professeurs/ ........etree 3
Jeune Commerce 2 Ecole St-François ........- 6
Pompiersaegr 4 mpri erie Berpard ...........- 3

BSOUTS0pbn, Jeune Commerce ...........Chetatiors.dsChioseres… % École Bt-Frangots iii ion
“
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LIGUE INTER-COMTÉS

QUISEVILLE ET ST-IGNAGE EN FINALE
La finale débutera samedi soir
au Colisée de Trois-Rivières

Le Royal de Louiseville de Yano
Noury a défait les As de St-Cuth-
bert, dimanche dernier au compte
de 2 à 1 pour se mériter le droit de

passer à la finale de la Ligue Inter-
Comtés. La Lutte fut serrée du dé-

but à la fin. Aucune des deux équi-

pes n’a réussi à compter au cours

du premier en agement.Les As ont

eu l'avantage du jeu mais n'ont pas

eu tellement de chances de comp-

ter.

À la deuxième, le Royal s'est res-
saisi et Serge Durand a marqué un
but avec l'aide de Claude Lessard
et Bruno Durand.

Au cours de la 3e, le jeu fut pas-
sablement partagé. Alors que son

club jouait avec un homme en
moins, le champion compteur de la
cédule régulière, Louis Deveault a
marqué le 2e but du Royal, sans ai-
de.Le dire de certains spectateurs,
c'était quelque chose à voir. De-
veault s'est emparé de la rondelle
dans sa propre zoneet a déjoué tous
ses adversaires et bien que retenu
par deux joueurs il a quand même
réussi à déjouer le gardien de but
Normand Rousseau. Vers la fin du
dernier engagement, Claude-Henri
Roch a trompé la vigilance du gar-
dien Jean-Guy Masson pour éviter
le blanchissage aux As.

Les deux gardiens ont eu à se
signaler à quelques reprises au cours
de cette période.

®
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QUEL CLUB SERA CHAMPION ? ? ?

Le classement de la Ligue Nationale se resserre de plus
en plus. Qui peut prédire lequel sera champion ? Présentement
l'une des quatre premières équipes pourrait fort bien remporter
la palme. Chicago est favori présentement mais faut tout de
même pas oublier que Canadien pourrait encore causer une
surprise et que penser du Toronto qui compte plusieurs vété-
rans qui ne cessent de patiner et Détroit pourrait bien être un
sérieux candidat car Gordie Howe compte des buts régulière-
ment depuis quelques parties et il ne faudrait pas les négliger.

BOBBY HULL ? ? ?

On se pose de plus en plus les questions : Est-ce que Bob-
by Hull pourra compter plus de 50 buts ? Pourra-t-il remporter
le championnat des compteurs ? Pourra-t-il battre le record de
96 points de Dickie Moore ? Je crois que rien de tout cela
n'arrivera cette année, à moins que la blessure subie à un
genou ne guérisse complètement. Le repos qu’il prend mainte-
nant lui. sera peut-être salutaire mais ça peut bien ne pas mar-
cher sur des roulettes lorsqu'il sera de retour. Il a accumulé
38 buts à date il n'a plus qu’une quinzaine de parties à jouer
pour compter au moins 13 buts pour dépasser le total de 50.
Pour ce qui est du championnat des compteurs, son coéquipier
Stan Mikita pourrait bien le supplanter. Tant qu'au record de
Dickie Moore, pour moi il restera intact encore une autre
année.

ICIETLA...

WILLIE MAYS, voltigeur des Giants de San Francisco sera
encore cette année le joueur de baseball le mieux payé Il rece-
vra la somme de $ 105.000. pour ses services en 1965. Mickey
Mantle a signé un contrat pour $100,000. ce qui n'est pas si
mal . . . Les joueurs du club Houston n'auront plus de soucis

Pierre-Aimé Houle a été le meil-
leur joueur des As à la défensive.

Pour le Royal les joueurs de dé-
fense Serge Noury, Gérard Garceau,
Roger Lincourt et Michel Larose
ont été excellents.

Marcel Garceau était absent dans
l’alignement du Royal.

L'officiel du match, René Lessard
a décerné 19, punitions au cours du
match dont12 aux joueurs du Royal
et 7 aux As.

Par cette victoire, le Royal s'est
assuré le droit de passer en finale
contre les Marins de I'lle St-Ignace.

Cette finale, un 3 de 5 débutera
samedi soir, au Colisée de Trois-
Rivières à 9 hres,
Les amateurs sont invités à se ren-

dre nombreux encourager leurs fa-
voris. Le match promet d'être inté-
ressant.
 

St-Paulin champion
midget régional
Huit équipes s'étaient enregis-

trées pour ce tournoi : Louiseville,
Lanoraie, St-Paulin, St-Alexis, Se-
Barthélemy, Yamachiche, Ile St-
Ignace et Notre-Dame de la Paix
de Trois-Rivières.

Dès 9 heures, samedi, le tournoi
débuta par la ronde éliminatoire.
St-Barthélemy remporta sa partie é-
liminatoire par défaut, vue l'absen-
ce du club adverse en l'occurence :
Ile St-Ignace ayant été empêché de
se rendre.

Dans la deuxième partie, St-Pau-
lin disposa du Trois-Rivières par le
compte de 6 2 0. |

Dans la troisième rencontre, ce
fut St-Alexis qui se classait pour la

- semi-finale en battant Yamachiche
par 6à 0.

Dans la 4e et dernière partie éli-
minatoire, Louiseville remporta la
victoire par 9 à 2 sur le Lanoraie.
A 2.30 hres, ce fut le début des

semi-finales. Dans la premiére joute
de cette série, St-Paulin disposa du
St-Barthélemy par le compte de 4 a
3 dans une joute très serrée.

La deuxiéme partie des semi-fi-
nales mettant au prise St-Alexis et
Louiseville fut sans contredit la jou-
te à voir du tournoi. Avec moins
d’une minute à jouer à latroisième
période Louiseville menait par 2 à
1 mais St-Alexis redoubla d’ardeur
et égala le compte 2 à 2 avec 50
secondes à jouer.

St-Alexis s’assura la victoire en
comptant à 13 secondes de jeu dans
la lère période supplémentaire.
Compte finale 3 à 2 pour St-Alexis.
Dans la ronde finale, St-Paulin

a remporté la victoire au compte
de 5 à 2.

St-Paulin remporte donc le tro-
phée A.T.C. qui leur fut présenté
par M. Maurice Perfeault, que nous
remercions au nom des jeunes pour

avec Dame température puisqu'ils joueront dans un magnifique . l’encouragement apporté lors de ceq Lragement appostade recouvert. On se demande comment les joueurs pourront/
s'adapter au système d'air climatisé. Apparemment, il faudra
quelque temps pour s’habituer 3 cela car la trajectoire de la
balle ne sera pas la même, subissarft elle aussi l'effet de l'air
climatisé et le problème en sera un nouveau pour:les lanceurs…
Frank Howard fera la pluie et le beau temps cette année dans
l'américaine car selon les statistiques, les lanceurs sont plus fai-
bles et Howard pourra en profiter et peut-êtrele verrons-nous
s'attaquer au record des coups de circuits qui est de 61 et dé-
tenu par Roger Maris . . . Les organisateurs du tournoi régional
de hockey, Serge Noury et Jacques Lacoste, sont très satisfaits
du succès obtenu et se promettent bien de se reprendre l'an

 

prendre part3 ce combat de boxe. . .
Lo / _ “0 7 daree

s. , | : TR 140 so
ST ee hy ay We Ned Sr a or ant TE Sr lagnaCER teATRVEYPengnl JE

tournoi. M. Perreault est gérant du

2 trophées individuels don de
l'A.T.C. ont été remis aux joueurs

s'étant le plus signalé au cours de
ce tournoi. Germain Renière du St-
Paulin et Guy Dupuis du St-Alexis
ont été Jes récipiendaires.

Jeudi, le 18 février 1965.
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prochain. Lacollaboration et l'esprit sportif a été en honneur Les retraites fermées pour les per-::
tout le long dutournoi . . . La bagarre qui à eu lieu lors de la sonnes de Berthierville, se sont ter.
rencontre Caradien-Tororito mercredi dernier étaittout &fait = minées dimiinche.Ungroupeimpo-
dégoûtant comme spectacle professionnel. Aprésonvientra se sant, wit 54 hommes, sesont red"
plaindre quénos: jeunes sont bagarreursdais’ ndsfiguesde‘dus àlé Maison Qubtbes ganda’.
hockey, quevouylez-vousils suivent I'exemple‘desplusvieux.—.quune:dizsinie :de:dames se 20
Ce quiest isc'hstquel'orsqu'onravu quelquesjoueursnepag, réunies aùCouvenedeJ'irt
vouloir participér:à labagarre on lesa‘traités de*’vache‘’, ‘’samns-- Conception: D'année ‘en
coeur”’, etc., . Mais que faites-vous de l'éducation. Ces gars-là demandes se font de
sont payéspourjouer au hockey et non pour boxer et à mon nombreuses etlesorgan

. sens ils ont. parubeaucoup plus intelligents en s’abstenant de dévouent besucoup ‘pour :
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Ligue de Ballon - Balai
des étudiants

P.J. pe p-Pp- p.n. bp. p.c. Total

ROCKETS 18 10 2 0 63 38 20

EPERVIERS 12 8 2 2 83 31 18

JAGUARS 12 1 5 0 50 51 14

JETS 12 6 6 0 49 79 12

A8 12 6 6 1 70 89 11

ETOILES 12 8 9 0 41 65 6

RAPIDES 12 1 10 1 29 86 3

COMPTEURS Buts Ass Points

CHAMPAGNE, CLAUDE .…........…... 43 18 61

MARTIN, GERARD ......... 27 33 60

GUEVREMONT, Michel ..  ........ ............ 28 20 43

ASSELIN, REAL ........... 1.10 Lee ae ane 16 16 32

LAVALLEE, DANIEL . LL ere 15 17 32

GADOURY, GERARD ................................. 13 14 27

BARTHE, JULES .................. 16 10 28

GREGOIRE, REJEAN .. . Lan Lee 10 13 23

DOUCET, RENALD ...….….…_.........… .. .. 19 9 22

PUFALHL ................. ....... ...... 1. 8 13 21

ASSELIN, RENE ... ......... 20 0 20

LAVALLEE, CLEMENT . = 14 h 19

OLIVIER, LOUIS ........ .... .. .... ... . 3 16 19

GENDRON, YVES ...  ... . 7 12 19

GREGOIRE, GILLES ....... .... ......... .. 7 11 18

Une autre saison fructueuse vient de se terminer. Elle a donné
l'occasion aux élèves de mesurer leur force à celle de leurs compa-
gnons de classe. Les qualités qu'ils ont acquises durant cette pério-
de les aideront certainement dans le futur. En premier lieu, il faut
noter la ponctualité et la régularité avec laquelle les joutes reve-
naient au calendrier. Déjà, les étudiants se devaient d'être présents
afin de ne pas décevoir leurs compagnons. Si l'on compte, que
durant une joute, les coups de balai non intentionnels font mal
quand même, on peut supposer qu’ils ont fourni l'occasion aux étu-
diants de mieux contrôler leur caractère. Enfin, la grandeur d'une
personnalité se mesure à la façon de ‘‘bataillep’” sur la glace tant que
la joute n'est pas terminée. Qu'importe le pointage. On joue pour
essayer de gagner, pour essayer de se dépasser et non pour une
coupe. Voilà le résultat de notre saison. Bien qu'il ne paraisse pas
aux yeux du public, il n’en demeure pas moins vrai que les étu-

QG. Martin, organisateur

eu

diants se grandissent par le sport.
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Voici l'équipe des Rockets qui a terminé la saison régulière en
première position de la ligue des étudiants. Sur la.photo, on voit
de gauche à droite, en arrière : Yvan Bellehumeur, Yves Gendron
En avant : P.-P. Champoux, Yvon Guèvremont, M. Guèvremont, P.-P.
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MOTS CROISÉS
1 2345678911
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Horizontalement 3—Saint. — Possessif. — Gam-

1—Pointas une arme en direc- 4—Du verbe ‘avoir’. — Touché.tion d'un but. — Tas de foin. — Palmipède.
2—Etat de ce qui est tiède.
3—Particule du dialecte proven-

cal. — Etonné. — Possessif
(inverse).

4—Farigué. — Partisan. — Af-
faibli.

5—Aliage de fer et d'autres mé-
taux. — Interrompt, mer fin à.

6—Emission de sang par les voies
urinaires.

7—Ouvrier. — Qui n'agissent pas
avec promptitude.

8—Genre de liliacées à fleurs
blanches. — Entourée d'eau.
Saison.

9—Préposition. — Hardi. —
Préposition.

10—Plantes originaires du Brésil
(

11—Vente publique aux enchères.
— Application d'esprit pour
apprendre.

Verticalement

S—Tendance des habitants d'un
territoire à séparer celui-ci de
l'État dont il fait partie.

G(—Damnation. — Prénom mas-
culin,

Femme qui a le goût des plus
petits détails.

8—Possédée. — Epoque. — Ron-
geur. ,

9—Patrie d'Abraham. — FEta-
blissement industriel. — Con-
nu.

10—Marteau de couvreur.

11—Greffée. — Du verbe “sentir”.

Solutiondu problème
précédent:

Horizontalement

1—AGACE — ESTER
2—DECAPITER
3—IM — PARADANT
4—RIE — II — MOI
5—ASSASSINANT

Jeudi, le 18 février 1965. 

CHRISTIANISME ET

La société démocratique est le/fruit du
christianisme. Ce sont les chrétiens qui, fidè-

les aux enseignements de leur Maître, sont
parvenus à faire triompher la conception

chrétienne de la vie et de la société sur celle
des régimes tyranniques dessiècles passés.
Quand les agnostiques de l'heure parlent de
démocratiser ceci ou cela, ils font preuve d'i-

gnorance ou de tromperie. La vraie liberté
démocratique et des bienfaits qu'elle nous

procure, c'est au christianisme que nous de-

vons cela.

I est vrai que nous sommes encore loin
de la perfection d'une charité fraternelle
universelle et d'une unité chrétienne, mais
c’est à cause de l’orgueil humain qui en ra-
lentit le progrès. De plus, à l'époque actuel-

le, le christianisme a à faire face à une pro-
pagande hostile de la part d'incroyants qui
confondent la démocratisation avec la laici-
sation. Ne nous laissons pas leurrer par ces
libres-penseurs. Quand, dans leur propagan-
de, ils parlent de démocratiser telle ou telle
de nos institutions chrétiennes, leur inten-

tion est de dénaturer graduellement la dé-
mocratie, en la vidant de son caractère chré-
tien. On dirait qu'ils ignorent que le système
démocratique n'est praticable que si la con-
science populaire est franchement chrétien-

ne. Soutenir sur la place publique une con-

DÉMOCRATIE
ception de la vie qui affranchit l'homme de
toute religion est ce qu'il y a de plus cri-
minel envers une société civilisée, car c'est la

retournée vers la barbarie. Cette société con-
naîtrait un meilleur sort avec le communis-

me. Au moins, dans cette doctrine le bien

de la collectivité remplace le Bien suprême

qui est Dieu. Les communistes ont donc une

pensée mystique tandis que la pensée des
agnostiques se perd dans le néant.

Il se brasse bien des idées actuellement
au Québec. Les professionnels de la subver-
sion sont très actifs. Les membres de la ligue
des amateurs se démènent aussi passable-
ment dans une certaine presse étudiante et
dans les grands media de propagande. Il se-
rait plus que temps pour les militants chré-
tiens, prêtres et laïcs, de mettre la lampe sur

la place publique afin qu’elle éclaire toute la
maisonnée canadienne française. Le temps
de vivre sur le capital acquis est révolu. |
faut en investir du nouveau et ainsi faire res-
plendir le christianisme aux yeux de la mas-
se. Nos gens ont soif de la pensée du Christ.
Ils en ont besoin pour se rafermir dansla foi.
Et pour les faibles, de les mettre en mesure
de juger de quel côté est la vérité dans ce
duel que se livre le christianisme et l'athéis-
me au Québec.

Georges Bergeron

 

10—ETALERAIS
11—SISES — RESTE

Verticalement
edlz=ADIRA — FRAIS

  
 

2—GEMIS — ROB
3—AC — ESPACEES
4—CAP — AIT — RTE
5—EPAISSE — RAS
6—IRIS — RIEL
7—ETA — IGNORER

Mesdames, mesdemoiselles.….
Le printemps vous donne rendez-vous au

SALON DU CHAPEAU,
M. et Thérèse Manègre, de Berthierville,
pour leur collection de nouveaux chapeaux.

 

  
    

‘1—Enfreignit. — Aspirant ecclé-
siastique qui a reçu la ton- 6—PIS — GUI 8—SED — NUE — ARE Mlles Manégre seront avec vous jusqu'au 25 avril,vire. 7—FRATERNELEE 9—TRAMAILS — AS BIENVENUE A TOUTES ![ 8—ROC — 10 — SEM 10—NON — LEDIT U OUTES ! |2—Metrais dans un lieu secret. 9—ABERRERA — DI

—— 

 

11—ROTIT — EMISE

 

Un;artiste a conçu de cette manière “La Ronde”, EE
lo sector od sétrouvera le parc d'attractions deDEX. ....
“po #7, Des bateaux AÆmûs par des rouesa. aubes . trans.porterontles visiteurs à travers l’étang. ;
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En margede la Semaine Étudiante
 

À l’École St-François
(du 8 au 12 février)

BATIR UNE COMMUNAUTE
ETUDIANTE ET

INTEGRATION A LA
SOCIETE

Vers la fin de janvier une
dizaine de garçons de l’école ont
participé à des rencontres diocé-
saines à Joliette et à Berthiervil-
le au sujet de la semaine étudian-
te à venir. Ces étudiants ont com-
muniqué les fruits de ces dialo-
gues aux deux professeurs respon-
sables dans la maison. Le ler fé-
vrier. les professeurs se sont réu-
nis pour préparer les thèmes de
discussion. Chacune des cinq jour-
nées fut confiée à une équipe de
deux ou trois professeurs. Cha-
que secrétaire devait résumer les
quatre ou cinq rapports de sa
classe et remettre le tout a 1'é-
quipe de professeurs-responsables
de la journée. Pour répondre au
désir des garçons, les professeurs
ont compilé les découvertes et les
livrent à la population.

LUNDI :
Une Ecole vivante dans
l'étude personnelle

La plupart constatent qu’ils ne
donnent pas leur rendement sco-
laire par négligence ou par légè-
reté. Plusieurs affirment que l’é-
cole ne peut satisfaire tous les
goûts et les aptitudes des étu-
diants. Certains talents se gaspil-
lent par manque d'organisation
dans le choix des cours.

l.es garcons manquent d’inté-
rét et oublient trop souvent que
les professeurs ne donnent pas les
vours pour eux-mêmes. Tout de
même plusieurs disent que l'in-
térét doit être suscité par le pro-
fesseur. S'il y a intérêt, les gar-
«ons seront mieux disposés à écou-
ter et à comprendre les explica-
tions. Plusieurs garçons affirment
qu'ils ne travaillent que pour le
bulletin hebdomadaire et le bul-
ierin, officiel.

A ‘la question : ‘“Sentez-vous le
besoin d'apprendre’, on répond :
“Oui, parce que de plus en plus,
l'homme moderne doit s'adapter à
la science et non la science s’adap-
ter 4 I'homme’, ou encore ‘‘oui,
pour ne pas rester ignorants, pour
avoir de meilleures chances d’a-
venir, pour envisager nos problè-
mes plus clairement”.
Au sujet de l’aide à un confrère

plus faible, les garcons trouvent
que certains n’ont pas le sens de
la vraie camaraderie. On suggère
d'encourager le travail d’équipe
dans les classes même s’il existe
déji pour certaines matières. Un
hon moyen d’aider les autres, a-
ioutent certains garcons, c’est de
fire chacun notre devoir et gar-

tre de tricher, ce n'est pas aider.
Pour réussir, il faut que chacun
fasse son effort personnel. C'est
ça la culture personnelle.
En ce qui concerne l’éducation,

les étudiants affirment ‘“‘et avec
raison’’ qu’elle relève des parents;
les professeurs n’en sont que les
compléments. ‘Mes parents m'ont
donné toute la base de l’éduca-
tion, il reste 4 moi-méme le de-
voir de continuer mon éducation
en profitant de tous ceux qui peu-
vent m’aider chez les jeunes ou
chez les adultes’.

Des gars déplorent que le dia-
logue entre éléves et professeurs
manque beaucoup. D'autres accu-
sent certains professeurs de dialo-
guer à sens unique. Des garçons
désireraient converser avec leurs
professeurs mais en sont empêcher
par la gêne ; ils prennent leurs
professeurs pour des gens très su-
périeurs ; ils devraient plutôt les
considérer comme des amis. Pour
d'autres enfin, le dialogue est fa-
milier et s'avère très efficace.

Maurice Gauthier,
professeur.

MARDI:
Les valeurs du travail étudiant

1. Quelles sont les principales
valeurs auxquelles l'homme atta-
che le plus d’importance ? La san-
té, la liberté, le salut de l'âme,
la famille, la dignité humaine, les
biens personnels, les loisirs, le
bonheur.

2. Pour un étudiant, quelles
sommes (sens figuré) doit-il être
disposé à payer dans son travail,
pour un succès valable ? /

Plusieurs sacrifices pour faire
passer son succès scolaire avant
tout. Aussi, il doit fournir beau-
coup d'attention enclasse.

3. Si vous connaissez une pro-…
fession qui ne comporte pas d’o-
bligations et de devoirs, nommez-
la.

La plupart des garçons n’en
trouvent pas. D'autres disent que
les rentiers n’en ont pas. ‘‘Atten-
tion, les rentiers !'

4. Dans mon travail d'étudiant,
y a-t-il de ces devoirs envers mes
camarades en classe ?

Oui. Ne pas déranger les autres
pendant les cours, leur donner la
chance de s'affirmer. favoriser la
bonne entente, les aider dans leurs
travaux.

5. La plupart des patrons —
pour ne pas dire tous — lorsqu'il
s’agit de l'embauchage tiennent
compte de différents facteurs que
vous devez cultiver pendant vos
études. Quels sont-ils ?

Politesse, franchise, ponctuali-
té. bonne humeur, persévérence,
dévouement, compétence.

Frère A. Archambeault, c.s.v.

 

Comportement des étudiants
à l'extérieur de

Voici un éventail des opinions
émises par les étudiants au cours
des discussions faites autour de
ce thème. Il était question d’a-
bord, de la vie familiale, ensuite
de la vie sociale, puis de la vie
chrétienne de l’étudiant.

A) Comme membres de la fa-
mille : De nos jours la vie fami-
liale n'existe pas dans le vrai sens
du mot ; cela est dû au manque
de communication entre ses mem-
bres, au confort moderne qui sem-
ble avoir balayé toutes les cou-
tumes anciennes. Il y a aussi, la
question de travail, et à cause des
heures irrégulières de Celui-ci,
chacunprendses repas indivi-
duellement et les enfants ne ren-
contrent pas leurs enfants et vice-
versa,

Une grande majorité des étu-
diants agissent comme si la mai-
son était tout simplement une au-
berge où l’on va chercher nourri-
ture, vêtement et abri. Assez sou-
vent, dans les moments de loisirs,
les jeunes préfèrent aller se ré-
créer au dehors et quand il n’y a
pas de loisirs organisés, 1 arrive—
ce que vous Savez.

Le désir. d’obtenir une plus
grande liberté.semble être la rai-
son principale de ce manque d'in-

( ‘

Œœ

l'éécole
térêt pour le foyer, la vie moder-
ne semble fournir de multiples
occasions pour délaisser le foyer.
Un étudiant pourrait favoriser

une vie familiale plus intense en
échangeant des idées avec ses pa-
rents, avec ses frères et soeurs, en
sacrifiant une soirée de temps à
autre ‘afin de demeurer avec eux,
en ne craignant pas de se confier
à ses parents (c’est un fait prou-
vé que les amis en savent sou-
vent plus long que les parents
eux-mêmes).
‘L'étudiant se comporte-t-il com-

me il le devrait, avec les membres
de sa famille ? Certains se com-
portent très bien, d’autres, et
c’est le grand nombre, devraient
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PANEL — Vendredi, le 12 février, les étu-

diantes participent à un panel très animé. Au
début, quelques adolescentes présentent un rap-
port des études faites en comités pendant ln
semaine et provoquent ainsi les questions de

J
Cdul
by pul

cp 
l’assistance.

bois, Lonisette
droite, Mlles Francine Giroux,

Dumontier,
et Nicole Durand. Mlle Nicole Lapointe, insti-
tutrice représente les professeurs.

PHOTO RONDEAU ENRG.

ie : i>an
|

;.i
Ces adolescentes sont, de gauche à

Micheline Du-
Lorraine Beaulleu
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LES ETUDIANTES DES 10e et 11e ANNEES

SONT LA ! — Les élèves présentes au panel y
collaborent activement. Sur la première rangée,
on remarque les invités d’honneur:
rice l’ilote,e Mère Saint-Pierre, supérieure, M.
l'aumônier Roland Forest, M. Armand Piette et
Mère Sainte-Maric-Adhémar, directrice. Un sou-
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apporte une conclusion heureuse au panel et à

Mme Mau-

    

  

  

   

    

l’animatrice,

la Semaine étudiante :
tent l'impossible pour réaliser dans leur milieu
respectif une classe vivante et intéressante et
pour que la Semaine ne soit pas un gros bateau
qui coule à pic ce soir, au son de la cloche”

PHOTO RONDEAU ENRG.
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Mlle Lorraine

“Que les étudiantes ten-

 

  
  

   
  

 

    

     

           

 

       
  

   1|

i|

      
            

7 5;
af i.daiil

;A
bsof| 

 

ol

 

I

a a.

s'examiner et chercher--desmoy- Sur la rue, on nôte que l’étu-
ens pratiques afin de remplir leur
rôle dans la famille. On asuggé-
ré que l'étudiant comBatte son
‘égoïsme, un des principaux ma-
laises dans un foyer. On:“conseille
aussi à l’étudiant d’être un’ süp-
port, un réconfort, unconseïlier,
un confident dans la famille.

B) Comme citoyens : En gé-
néral, on affirme -que l’étudiant

©—estrespectueux des règlements é-
tablis, mais il y a certaines défi-
ciences qui devront être corrigées
au fur et & mesure de l'affirma-
tion de l'étudiant comme citoyen.

‘

‘C’est lorsque. l'étudiant fait par

diant se conduit/bien:seul, il y a
dès-exceptions, c'est’afitendu, mais

tie d’un groupequ’il semble
conduire plüs mal, peut-êtr
dé se faireremsaïrquer:e
les aûtres: entre nous

 

pas 2. … .
Dans l’autobus ‘scolaire, la ma-

jorité des étudfants font preuve
de civisme, de l’avis de ceux qui
sont concernés, mais encore là, il
y a des améliorations à faire.
Le choix des amis et amies,

laisse parfois à désirer;; ce choix

—
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moyen bien mal choisé»-Titestce
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L'ECOLE

SECONDAIRE C.N.D. — Jeudi, le 11 février, à
l'heure du diner, les. classes sont transformées
en réfectoires. Dans lecadredesactivités de la

nera eee

+

. /
va de pair avec l'éducation fami-
Male. En choisissant de bons mi-
{gudJors de leurs sorties, les é-

 

tudiénts pourront développerleur
Vérsonnalité ot glorsévitér de#

    

_ l'occasion Éux étudtents de dove:
mir de vrais’ citoyens; en.fournis-
sant l'élément 1 dispensable, l’ins-

  taine format
personnalité. ès:
présentes né:#e prêtent peut-être
pas à l'acquisition d’une. plus
grande initiative, à des responsa-

cesA
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semaine, les étudiantes de la ville, de la campa-
gne et de l'extérieur se groupent autour des ta-
bles improvisées et, dans la gaieté et le rire,

- fout honneur Àleur repas.
PHOTO RONDEAU ENRG.

bilités, par divers mouvements ou
activités.

Il y a un manque d'effort évi-
; dent au point de vie,travail, étu-

   depersonnelle, effp1%y
cipales causes éno Ou

tort-modèrne qui lafs-
se entr voir ia facilité, cache sans
cesse l'effort (écoutez les com-
merciaux à la télévision et à la

.) l6 manque de respon-
sabilité, d'énergie devant la tâ-
‘che à accomplir, manque dé force
de caractère. On formule quelques

(suite d la page 10) |
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PAGE 10 e LE COURRIER DE BERTHIER e

Campagne du bon
parler français
du Courrier

de Berthier
OUTILS OU ACCESSOIRES

PERCEUSE : machine à percer,
CLE ANGLAISE : clé à mâchoi-

res mobiles servant à serrer ou
desserrer les écrous.

CLE À MOLETTE : clé ayant u-
ne roulette servant à rappro-
cher ou à éloigner les mâchoi-

servant à creuser en spirale u-
ne pièce qui doit recevoir une
vis. ‘

TOURNEVIS : instrument de fer
pour serrer ou desserrer les vis.

CHASSE CLOU: outil pour noyer
les têtes de clous dans le bois.

EMPORTE PIECE : instrument
propre à découper.

POINÇON outil de fer aigu qui
sert à percer ou à graver.

BOIS PLAQUE: bois commun re-
couvert d'une feuille de bois
précieux.

CONTRE PLAQUE: bois assem-
blé par collage en lames min-
ces à fibres opposées.
 

Comportement...
res. (suite de la page 9

PAPIER DE VERRE: papier en- pag )
duit de poudre de verre et ser-. ‘remeédes’ : commencer par se

corriger soi-même, savoir donner
l'exemple en tout temps, ne pas
craindre l'effort, être capable de
répondre aux exigences du règle-
ment de l'école, aux travaux pro-
posés par les professeurs. On si-
gnale aussi la nécessité de favo-
riser un contact plus organisé chez
les étudiants, par des activités
qui les aideraient à se rencon-
trer, à se connaître davantage, en
un mot, la formation d’un groupe
plus uni et ayant un esprit encore
plus solide. Un tel groupe serait

vant à polir.
PAPIER EMERI: papier enduit

d’émeri et servant à polir les
métaux.

BOULON : cheville de métal, qui
a une tête à un bout et une
fente ou un pas/de vis à l’au-
tre pour recevoir une clavette
ou un écrou.

ECROU : pièce de métal ou de
bois percée en hélice, dans la-
quelle entre une vis.

TARAUD: outil d’acier en forme
de vis à filets interrompus,

Jeudi, le 18 février 1965.

alors conditionné pour donner un
meilleur rendement.

A la question de démocratie à
l’école, on note que l'autorité, la
direction de l’école se penche sur
les problèmes des jeunes, écoute
leurs suggestions, les prend en
considération et tente d’en faire
bénéficier toute la communauté
étudiante. Le seul fait d'écouter
grandit déjà l'autorité, et cette
remarque de la part de nos étu-
diants dénote un certain sens de
l’observation chez eux.

C) Comme chrétiens : A leur
âge, les étudiants doivent raffer-
mir leurs convictions religieuses
par la lecture, le dialogue avec
leurs parents, professeurs, direc-
teurs de conscience. Ils doivent
offrir à Dieu toute leur vie d'’étu-
diants, tous les actes qu’il accom-
plissent, même ceux qui semblent
les plus banals.

Notons aussi, un comportement

sans respect humain, le don de
soi, et surtout le premier mot du
slogan bien connu des étudiants de
l'école St-François, C.P.J.T., la
CHARITE.

;

Marcel Lapolice,
Wilfrid Lanoix,

professeurs.

La semaine prochaine, nous pu-
blierons le compte-rendu des deux
derniers jours.

Liste des numéros civiques
Nous terminons cette semaine l'énumération concernant le no,

veau numérotage des maisons dans Berthier-Paroisse. S'il y 4 errem
. , . . 1

S.V.P. communiquez avec le secrétaire de la paroisse, Me Claude Joyal

ROUTE NATIONALE

Rosaire Rivard (hôtel) 101, J.
Rosaire Rivard (maison) 111,
Mireault (patates frites) 131,
Mme Lorenzo Rochette 141, Al-
bert Desrosiers 151, Gérard Des-
rosiers 161, Rouleau 201, Léo Gi-
roux 211, Restaurant Martha 213,
Ls-Philippe Barrette 220, René
Brissette 231, André Lafontaine
250, Rosaire Champagne 260, Ber-
geron (magasin) 261, Camille
Bergeron (maison) 263, Joseph
Champagne 280, Gérard Champa-
gne 281, Guy Marsolais 301, J.-
Armand Archambault 321, Mar-
tial Paquin 324, Rosario Paquin
340, El. Bellehumeur 360, Jac-
ques Paquin 370, Riquier Auto-
mobile 371, G. Desrosiers 171,
Renée Desrosiers 181, Albert Le-
febvre 380, A. Lefebvre 390.

GRANDE COTE

Alfred Pagé 700, Claude Pagé
702. Eugéne Grégoire 703, Raoul

 
  
           
 

      
  
  
 

       
 
              
 

              

tout est nouveau!

Voici l'élégance telle qu'on la conçoit en 65. On ne se lasse
jamais de contempler les lignes souples de la Chevelle. Prenez
place au volant. Vous pouvez dès lors goûter pleinementle luxe
de la Chevelle: d'élégantes garnitures de tissus dernier cri et
de vinyle grenu recouvrent les moelleux sièges de mousse.
Grâce aux glaces latérales incurvées vous disposez de tout
l’espace nécessaire au confort.

lerez de la douceur de marche. La suspension améliorée de la
Chevelle efface leb-aspérités de la route. Et quel silence! Les
épais blocs de montage de la carrosserie absorbent toute vibra-

UNE VALEUR GENERAL MOTORS

Démarrez. Aux premiers tours de roues, vous vous émerveil- -

lachevelle

 
luxe, douceur de marche, puissance.”

la Chevelle de Chevrolet est toujours
la plus nouvelle voiture de sa catégorie

tion. Vous aurez vite fait d'apprécier aussi la facilité avec
laquelle la Chevelle se faufile dans la circulation, grâce à
ses dimensions pratiques. Avec la Chevelle, vous vous garerez
partout, aisément.

La puissance de la Chevelle vous enchantera aussi, que la
voiture soit équipée du six-cylindres Hi-Thrift de 120 CV, qui
allie l'économie aux belles performances, du V8 Turbo-Fire de
350 CV, ou des autres moteurs offerts au choix.

Tout ce qui vous plait, a un prix qui vous plaît, ia Chevelle 65
vous l'offre. Passez la voir chez le concessionnaire Chevrolet-

LT
CHEVROLET - CHEVELLE - CHEVY II» CORVAIR : CORVETTE

Oldsmobile de votre localité.

   
Coupé Malibu super-sport.

* 1-365-c5
 

Vendeur CHEVELLE autorisé à Berthierville —

| AIMÉ POIRIER AUTOMOBILES Ltée — BERTHIERVILLE
Ne mañquez pas de regarder “Cinéma International!” tous tes vendredis soir à 8h.30 et “Rue de l'Anse””tons les mardis soir à 8h. sur le réseau complet de Radio Canada   

!

Brissette 711, Maurice Coulombe
720, Maurice Coulombe (Garage
Champlain) 721, Réal Baril 73]
Paul Ritchie 741, Maurice Barret.
te 752, Marcel Blais 761, André
Chaput 771, Clément Perreault
773, Raoul Baril 781, Fernand
Chaput 791, Bertrand Bonneay
811, Adrien Degrandpré 830, Ro-
bert Degrandpré 832, Mme (us.
ton Paris (maison) 842, B. 4.
Berthier Service 845, Gaston Pa.
ris (Garage) 850, René Aubu-
chon 860, Benoit Piette 880, Mar-
cel Cardin 900, Marcel Cardin
910, Albert Poirier 930, Léopold
Tellier 950, Henri Blais 960, A.
Coulombe 970, Paul-Emile Tellier
980, Joseph Pagé, Mme Ubald
Piette 990, 1010, Sévère Biron
1030, Lionel Sylvestre 1050, Ga-
briel Chaput 1060, Rosario Cha-

put 1070, Bonin 1090, Rosaire
Chaput 1092, Mme Joseph Chaput
1110, Ancienne Ecole 1124 Ro-
muald Pagé 1140, Léopold Olivier
1160, Restaurant Diane 1171, O-
livier Olivier 1180, Isidore Kogan
1181, Isidore Kogan 1183, Gabriel
Carrier 1191, Théophile Gilardeau
1200, Eddie Marchand 1220, Mme
Ernest Piché 1231, Joseph Mar-
chand 1240, Jacques Chaput 1260,
Hector Pagé 1280, Gaston Beau-
doin 1283, Francois Goulet 1243,
Gaston Beaudoin 1303, Wilfrid
Masse 1313, Gérard Chaput 1351,
Eddy Pichette 1361, Roger Gigue-
re 1371, Paul-Emile D'Aragon
1380, Jos.-Ernest Barcelo 1381,
Oscar Beaupré 1390, Hector Bou-
cher 1391, Paul Laporte 1400,
Paul Laporte 1410, Mme Roch
Roch 1411, Mme Léon Morency
1420, Adrien Beausoleil 1430,
Charles Destrempes 1432, Léon
Morency 1440, Rolland Morin

1461, Philias Urbain 1471. Club

de Golf de Berthier 1480. Réal

Landry 1482, Club de Golf de

Berthier 1490, Gabriel Beausoleil

1492.

GRANDE COTE

Bowling Beausoleil 1492. Ga-

briel Beausoleil 1494, Hervé Fi-

lion 1491, J. Adrien Brûlé 1498.

Hector Meunier 1510, André Pa-

quette 1501, Jean-Noël Sylvestre

1511. François Tremblay 1521.

Paul Arcand 1520, Max Henry

1531, Charles Magnan 1540, Fran-

cois James Davey 1541, Mme Bé-

langer 1551, J.-Henri Lacasse

1561, Philippe Paquin 1571. Jean

Larose 1581, Lucien E. Beauso-

leil 1580, Lucien E. Beausoleil

1586, Edouard Paquin 1600, Oc-

tave Blais 1640, H. Laporte 1650.

H. Laporte 1660, H. Laporte

1680, J.-P. Campagna 1690, Pe-

piniere Provinciale 1700, Le Cha-

let 1731, Herménégilde Jeunesse.

GRANDE COTE

Henri Lambert 1740, Henri À.

Poissant 1760, Inactive 1780. Ar-

thur Poirier 1800, Paul-Emile

Vallée 1810, Léo Bayard 1820.

Ferdinand Laporte 1830, Allie Pa-

rent 1832, Gérard Bralé 1840.

Maison abandonnée 1850, Phili-

bert Laferrière 1870, Adrien Beau-

noyer 1890, Mme Alfred Blais

1900, Inactive 1920, Paul Cardin

1920, Inactive 1923, Mme Flore

Bellemare 1931, Omer Laporte

1950.

Examens
d'admission au
College
Champagneur
de Rawdon

Les élèves de 7e année qui dé-
sirent entreprendre en septembre

prochain, leurs études classiques

au Collège Champagneur de Raw-

don, doivent se présenter aux

examens d’admission sur les ap-

titudes requises pour profiter de

ce cours d'études.
Les élèves qui font actuelle-

ment une Ge année particulière-
ment réussie peuvent aussi se pré-
senter aux examens.

Ces examens ont lieu au Collè-

ge de Rawdon, les dimanches 2!
février, 28 février et 7 mars,
1 hres 45 de l'après-midi. Prière
d'apporter le builetin scolaire.

Ceux qui désirent d'autres ren-
seignements: sur le but spécifique
Ae re Colldge, peuvent obtenir le

Prospectus à l’adresse suivante :

Père Directeur
| Collège Champagneur *
Rawdon, Qué.

—



 

 

Notes historiques
de St-Ignace de Loyola
LES JEUNES NE LE SAVENTPAS © MAIS LES VIEUX LE SAVENT-ILS?

AVANT CETTE ASSEMBLEE LA MUNICIPALITE APPARTENAIT
A LILE DU PADS

ST-IGNACE DE LOYOLA — MUNICIPALITE

La première assemblée municipale fut présidée par J.E. Ar-
chambault, Préfet du comté de Berthier.

La mise en nomination eut lieu le 2 mars 1897.

Maire : DIDACE GUEVREMONT
Echevins : PAUL CHEVALIER, fils de Pierre

LOUIS VALOIS
CLEOPHAS CARDIN
NARCISSE CARDIN
HENRI LINCOURT
LEON PLANTE

HENRI COURCHESNE, boulanger.
sont salaire annuel était de $25.

Premier vérificateur fut J.O. LACHAPELLE, ptre.

Sec. Trés. :

Premières dépenses de l'année de 1897 se chiffraient à $194.10
recettes à $243.05

La première assurance mutuelle de la paroisse fut achetée le
3 octobre 1898.

 

 

Il y a quelque chose pour vous daus les annonces classées

SECTION DES PETITES ANNONCES |

 

SURGE — SURGE
Trayeuses neuves et usagées. Vente

et Service dans Berthier - Maskinongé
Échanges acceptés. GABRIEL PHILI-
BERT, Tél. 227-2366, 107 Pied-de-la-
Côte, MASKINONGE.

LOGEMENT A LOUER

MACHINES A COUDRE
Nous vendons la machine à coudre

Singer et toutes autres marques. Nous
réparons et reconditionnons toutes les
marques de machine à coudre, et nous
pouvons vous fournir toutes les ièces
de rechange. S’adresser à : La on
Delisle&Fils de Joliette, Téléphone:

Logement chauffé 4 pièces, avec sola- -6363 ou vous pouvez vous
jum. Entrée 220, eau chaude. Tél. 636- ser au SALON LEO POIRIER, BER-
TS THIERVILLE —Tél:TE. 6-4518.

MAISON A VENDRE
Grand terrain avec maison de 8 appar-

tements. Solarium. Système de chauffage.
51,deLévis — 836-4504 — BERTHIER-

 

 

 

MAUX DE PIEDS

et de jambes
SOULAGES

avec les fausses se-
melles de cuivre et
zine RENA, (semelles

 

LOGEMENT A LOUER :
S'adresser à 25 Ste-Geneviève, BER-

THIERVILLE. Tél. 836-4117.

PEDICURE
J. L. HOULE, pédicure sera à l’Hôtel

Berthier (M. Lebrun) le 4 mars. Pour
traitements sans douleur des pieds, cors,

 

  durillons, ongles épais et incarnés. Pour
électriques), la paire = rendez-vous : Tél. 836-8007, HOTEL

| BERTHIER.Milliers de
  

personnes 95 \_/
soulagées : a
pour pieds
froids, ou sensibles, transpirations,
rhumatisme, arthrite, etc, avec ces
semelles placées dans les chavs
sures. Indiquez pointure: 3 à 12.

Argent remis si mon satisfait.

LOGEMENT A LOUER
LOGEMENT DE 4 ÿ

SPACIEUX LOCAL COMMERCIAL à
145 Frontenac. Information supplémen-
taire à 836-4321, au magasin des Milles
Manègre.

AGENTS DEMANDES
RESERVEZ IMMEDIATEMENT VOTRE
TERRITOIRE pour vendre des produits
culinaires, médecines et de toilette. Spé-
ciaux mensuels économiques — primes
attrayantes : 457 commission. Revenus
atteignant facilement $85.00 par semaine.
$25.00 requis. 30 jours d'essai. JITO,
Dépt. 27, 5130 St-Hubert, MONTREAL.

AIGUISAGE DE TOUS GENRES
SPECIALITE : TONDEUSE à animaux.
Envoyer vos lames et $1.00 et nous vous
retournerons le tout avec satisfaction ga-

rantie.
SIMON SHOP LTD., 5203 -
ROSEMONT 36.

 

 

Dissribuées à Berthierville par :

PHARMACIE BERTHIERVILLE

90, rue Frontenac — 836-3703

Berthierville.

 

Zième ave.  
 

 

 

ATTENTION! ATTENTION !

Avant de remplir vos formules d'impôt fédéral

et provincial, consultez un expert:

M. J. ALBERT TELLIER
Téléphone : 836-4261 Berthierville
Voisin de l’Hôpital Le Château.

Sur demande M. Tellier se rendra à domicile pour y remplir
ces formules. Il a en mainles formules nécessatres.

/

243, Frontenac   
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PRÉSIDENT

M. ROGER VALOIS

M. Roger Valois qui vient d'ê-
élu président de la J.O.C. de l'Ile
St-lgnace, mouvement nouvelle-
ment fondé dans cette municipa-
lité. La J.O.C. compte 11 mem-
bres-fondateurs.

Photo P. G. T.
 

Jeunes Travailleurs:
St-Ignace de Loyola

IOCISTE VIVANT
Oui chers amis,tel est le- titre que

nous pourrions attribuer a la J.O.C.
de I'lle St-Ignace fondée il y a trois
mois. Déjà, elle compte plusieurs
membres actifs et quelques organi-
sations ont été effectuées afin de
mieux faire connaître le mouve-
ment.

. Ce mêmearticle a pour mission
de faire l'expansion encore plus
grande au sein même des jeunes
travailleurs de la paroisse. Certa cr-
ganisation est entre bonnes mains
car elle a pour chefs des jeunes qui
ont un idéal bien fondé et ün esprit
d'ensemble qui se fait valoir à cha-
que réunion. Aussi nous pouvons
dire que nous avons un mouvement
qui ne cessera de croître de jour en
jour.

Laurian Benoît

2780 JOURS D’ABSENCE
AUX ECOLES DE
LA RÉGIONALE

JOLIETTE — Dans un rapport
soumis récemment à la Commis-
sion Scolaire Régionale Lanau-
dière, le contrôleur des absences,
M. J.-B. Gauthier, a indiqué que
1630 élèves des diverses institu-
tions ont manqué un total de
2,780 jours de classe au cours du

 

- mois de janvier. Les absences les
plus fréquentes sont pour cause
de maladie, raison donnée par
1,025 absents.
Le contrôleur a dû faire 29

- visites à domiciles et quelque 158
appels téléphoniques pour enquê-
ter sur quelques cas.
Même s’il ne juge pas la situa-

tion anormale, le président de la
Commission Scolaire Régionale
Lanaudière, * Me Claude-Bdouard
Hétu, demande de nouveau .aux
parents -de: surveiller - ‘1'assiduité
de leurs enfantsàl’école. Le coût
de l'éducation est élevé pour .cha-
que enfant et la reprise del’an-
née -scolaire- augmente. les frais.
‘IH ne faudrait pas que des . élà-
ves manquent une année scolaire --
4 cause d'abséace- pour des vai-
sons futiles,. ou “d’autres causes r
comme le travail.ou la surveil-
lance ‘à -la:maison, -des visites au
dentiste, qui.peuvent. fort bien se
taire en - dehors des ‘heures. de ;

étu,Ddoit se| ire
“colaboration - des
2
. . “unl

avec l’entière-
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La nos. Hop.“aujourd'hui est pi
aune séribuse importance,&, Som-
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Nouvelles de’ St-Ignace
NAISSANCE Mercredi : pour leurs parents dé-

funts, par M. et Mme J.-Bte Valois.

Jeudi : service d'Union de Priè-
res pour les membres défunts.

Vendredi : Service d'Union de
Prières pour M. Pierre Plante.

Samedi : grand'messe pour Mme
Pierre Eustache Thibault, par M.
Gaston Laforest.

LISTE DES MARGUILLIERS

Le 13février, a été baptisé Jo-
seph, Charles, André, fils de M. et
Mme Jean-Guy Harper (Lise Ber-
£eron ). Parrain et marraine : M. et
Mme Charles Harper (Mercedes
Guévremont), oncle et tante de
l'enfant.

GRAND’MESSES ET
SERVICES D'UNION
DE PRIERES

| (suite)
Lundi : en l'honneur de la Sainte ;

Vierge, par M. et Mme Alphonse 1951 : M. Lucien H. Plante.
Pelletier. 1952 : M. Louis Josaph Chevalier.

. oo , 1953 : M. Alfred Bergeron
Mardi : pour Mme Rémi Valois, 1954 : M. Paul Cournoyer

par sa fille Mme Jos. De Blois. 1955 : M. Anselme Gladu

1956 : 21 octobre, M. Gaston De 

Guise, pour remplacer M.
Paul Cournoyer, décédé.
8 décembre, M. Ls-Jos. Ber-
geron.

ATTENTION

PERSONNES ÂGÉES! 1956 :

Prendrais couple de personnes
Agées ou personnes seule à bon 1957 : M. Jean-Baptiste Latour.
prix. Accueil chaleureux est 1958: M. Hermas-Henri Plante.
réservé. Maison neuve. Chauf- . © : APH
fage central. Seraient trés con- 1959 : Samuel St-Martin. ;
fortables. Peut fournir réfé- 1960 : M. Jean-Marie Valois.
rences. S'adresser à : 1961 : M. Luc Hérard.

Case Postale 862, 1962 : M. J-Bte St-Martin

1963 : M. Bernard Valois, fils d'A-LOUISEVILLE,

Cté Maskinongé, P.Q. délard.
M. Bernard Cournoyer.  1964 :

Impossible de trouver ailleurs que chez

BRISSETTE AUTOMOBILE Ltée
de BERTHIERVILLE
une voiture usagée à si bon compte ,

Nos voitures usagées portent un GARANTI de 30 jours

 

 

AUTOS

2 portes H.T., aut., radio, P. Ste. W. Wash.

4 portes, H.T., aut., radio, W. Washers, P. Brakes,

P. Steering.

4 portes Sedan, automatique, radio, W.-Washer.
4 portes Sedan, aut., radio,

2 portes H.Y., Aut., radio, W. Wash, Back up Light

4 portes sedan, Standard, radio

4 portes Sedan, aut., p. ster., p. brakes, cigar ligther

4 portes Sedan, radio

4 portes sedan, Aut., Radio

4 portes sedan, aut, radio, 2 miroirs

4 portes Sedan, standard, miroir

p. brakes,

64 Plymouth (6)
62 Chrysler (8)

62 Plymouth (6)
61 Plymouth (6)
61 Plymouth (6)
60 Plymouth (6)
59 Chrysler (8)
59 Chrysler 8
59 Plymouth (8)
59 Dodge (6)
59 Dodge (6)
58 Chrysler (8)
58 Dodge (8)
58 Dodge (6)
58 Dodge (6)
58 Plymouth 6
58 DeSoto 8
58 DeSoto (8)
58 Dodge (8)
58 Plymouth (8)
57 Plymouth (8)
57 Plymouth 6
57 Plymouth 6

aut,

4 portes sedan, aut., p. steering, radio

4 portes H.T., automatique

4 portes Sedan, automatique, miroir.

4 portes Sedan, Standard, Pneus Blancs.

2 portes Suburban, automatique

4 portes Sedan, autom. P. Brakes, P. Stering

4 portes, 5ed., 7 pass., aut, radio, p. steer. p. br.

4 portes Sedan, Standard

4 portes Sedan, Standard.

4 portes Sedan, Stan., radio, O/S Rear View Mir.

4 portes Sedan, Standard, Radio

4 portes Sedan, Standard, Back up Light

57 Dodge 6 4 portes Sedan, radio, Standard _

57 Dodge (8) 4 portes, Sedan, W. Washers, radio, standard

57 DeSoto 8 4 portes Sedan, radio, Power Brakes

2 portes H.T., aut, radio, p. brakes, p. steering.

2 portes Sedan, aut., radio.

2 portes H.T., standard.

4 portes Sedan, automatique, radio, P. Steering.

4 portes Sedan, automatique, Radio

4 portes Sedan, Standard, radio, pneus blancs.

4 portes H.T., aut., radio, W. Washers, B. up Light

4 portes Sedan, automatique, radio, miroirs.

4 portes Sedan, standard, radio

CAMIONS

57 DeSoto (8)
56 Dodge (6)
60 Simca (4)
60 Chevrolet (6)
60 Corvair (6)
60 Corvair (6)
57. Buick (8)
57 Ford (8)

57 Meteor

a.

va tonne63 Dodge-
62 Ford - Panel Econoline

“61 Corvair Van, Cigar Lighter
60 Volkswagen Van
56Dodge Tonnes
56 Chevrolet : - 2Toanes .

3.3Tonnes 5
( 1 Tonne
OE 5‘Tonnes;pvec dowpese

. +osmGao
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Communiqué des
Filles d'Isabelle

INITIATION

Le Cercle Jean XXII — no 1018
invite toutes les Filles d'Isabelle à
leur initiation dimanche, le 21 fé-
vrier, à l'Ecole Richard, 40 rue Le
Lièvre, Montréal Est. Pour rensei-
gnements supplémentaires, veuillez
vous adresser à Mme Angèle Du-
bois, notre régente.

CONCERT DES
VOIX LAURENTIENNES

PARTIE DE CARTES :

de cartes jeudi, le 18 février, à la

salle paroissiale, à 8 hres p.m. L'en-
trée est de 75 cts et le goûter est
compris. Cordiale bienvenue à tou-
tes les Filles d'Isabelle, leurs amis

et leurs parents.

/

 

20, 21, 22, 23 février

»

Le 24 mars prochain, les Filles
d'Isabelle auront le grand plaisir de
présenter à toute la population un
magnifique concert donné les
VOIX LAURENTIENNES.Les bil-
lets seront bientôt en circulation et
nous vous donnerons d'autres dé-
tails sous peu par les journaux.

N'oubliez pas notre grande partie

La rédactrice

NESEEEEENENEEEN
THEATRE ROYAL| |

BERTHIERVILLE i
Tél. : 836-3402 (Fernand Aucoin, gérant) Berthierville

Le THÉÂTRE des PRIMEURS
Un seul programme sera présenté à 7.30 hres sur semaine i

Le dimanche après-midi de 1.30 hres à la fermeture i

x EXTRA — EXTRA » |
EN GRAND SPECIAL CETTE SEMAINE

A VOTRE CINEMA PREFERE

POUR 4 JOURS SEULEMENT

Sam. dim. lun.mar. 1
1
"

 
 

“PIGALLE ÀTOKYO”
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“Les Mystères de Londres”
UN FILM PLEIN D'AVENTURES OU S'ENTREMELENT

SENTIMENTS — PASSION ET ACTION
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“6 Panique d Zéro”
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Nécrocogie LE BILLET

 

 

A Joliette, au Foyer St-Eusèbe,
est décédé le 11 février à l'âge de
84 ans et 9 mois, M. Adélard Cou-
tu, époux de Lucina Giroux demeu-
rant à Berthierville. Les funérailles
eurent lieu lundi 15 février à dix
heures et demie à l'église de Ber-
thier inhumé au cimetière du mé-
me endroit.

Outre son épouse, il laisse dans
le deuil 3 filles et 1 fils et deux

gendres : Mlle Claire Coutu, M. er

Mme Charlemagne Goulet, M. et

Mme Adrien Chaput tous de Ber-

thier, M. Lucien Coutu de St-Tho-

mas, 15 petits enfants et une arrière

petite fille, Linda Coutu. 2 soeurs

et 1 beau-frère : M. et Mme An-

thime Lefebvre (Rosalba), M. et

Mme Barthélemy Lavallé: de Der-

thier, Mme Lionel Coutu de Mont-

réal, Mme Paul Coutu de St-Bar-

thélemy, Mme Ovide Ghroux de

I'Annonciation, Mme Ernest Robi-

doux de Berthier, Mme Louis La-

france de Montréal, plusieurs ne-

veux et niéces, parents €t amis.

Direction Anaclet Lemire, Ber-

thierville.

CHRONIQUE DES
VOIX LAURENTIENNES

Les liens d'amitié que les Voix

Laurentiennes possèdent n'ont plus

de bornes. En ces jours froids de

février, un groupe fraternisaient a-

vec le Conseil des Filles d'Isabel-

le de Berthierville pour discuter

des possibilités d'un concert à cet

endroit qui nous est très familier.

Il en a été conclu avec Tautorisa-

tion de Madame la Régente que

nous serions avec elles le 24 mars

ay soir. Donc espérons qu’à votre

memo le 24 sera inscrit “Concert .

Lundi soir, la pratique a été très

mouvementée. Son Honneur le Juge

Ferron ainsi que M. le Maire et

M. l'abbé Lemyre des Trois-Riviè-

res rehaussaient par leurs présen-

ces cet événement important qué-

tait l'enregistrement du disque qui

sera lancé sous peu. Je vous invite

à vous le procurer.

C'est donc le 6 avril prochain

que notre “Grand Concert gala”

aura lieu en cette ville, qu'on se le

dise, et je discutais avec l'autorité

de la Ville et il nous fera plaisir

de recevoir toutes les dames en

robes d'époque. Ce serait merveil-

Jeux. Bien entendu, au cas contraire

l'invitation vous est attribuée quand

même.

Toute la population de Louise-

ville devra assister à cet événement

sans précédent.
A bientôt!
 

Les conducteurs d'autobus
scolaires ont du passer des

examens de conduite
JOLIETTE — Au début de

l’année scolaire, Me Claude-Edou-
ard Hétu, président de la Com-
mission, Scolaire Régionale La-
naudière, d'accord avec tous les
commissaires, avait déclaré que
le transport des élèves se ferait
avee sécurité et dans les meilleu-
res conditions possibles de con-
fort.

Les véhicules scolaires ont été
choisis avec soin, selon des nor-
mes précises et les spécifications
ont été notées au contrat de cha-
que entrepreneur de transport en
vue d'aséurer ce confort et cette -
sécurité. La surveiNance des vé-
hicules est continuelle.

Pour assurerencore plus de sé-
curité auxenfants transportés,
les conducteurs de véhicules sco-
{aires ont été invités à subir un -
examen sur ‘le ésde de la route,
de mémeayesur 14 signalisation.

 Clrquante-trois des 86 . conduc-
totire ont abtSve duccèsces

  
examens
polls

   

DE SIMONE BERTHIER
—— 

AUTOUR DE LA MARMITE
Les enfants sont de grands fantaisistes : leur imagination prodi.

gieuse leur permet de trouver, à différents objets, des usages auxquel;
nous n'anrions jamais songé. De plus, ils se croient, dès le jeune âge
doués pour les arts démestiques et manifestent un vif intérêt pour tou.
tes les tâches réservées aux adultes.

Je décide de soigner particulièrement mon wmenu: aussitôt, je
me vois entourée de joyeux marmitons, de dégustateurs en herbe, qui
n'hésitent pas à plonger une main grassouillette dans la pâte à gâteau
pour vérifier si elle contient suffisamment d'essence de vanille, on
comme des écureuils, d “chiper’ des noix sur les garnitures, histéire de
constater la fraîcheur des pacanes.

Mes aides bénévoles ne ménagent pas leur peine ; ils sont, au
contraire, d'une prévenance exquise : ignorant les courbatures, ils pénè-
trent à l'intérieur du garde-manger, pour en ressortir avec des oeufs,
qu'ils seconent comme des maracas. Un autre jour, variant le mode de
préparation. ils les font rouler par terre comme des balles.

Leur jouet favori est, sans contredit, le moussoir : si je quitte une
seconde mon bol à mélanger, un subalterne prend la relève, juché sur
un tabouret; comme cette crème fouettée lui semble un peu trop
livide, il y ajoute volontiers du parmesan, des olives, un petit corni-
chon, de la couleur quoi !

Mium ! mium ! Un doigt dans le sucre à glacer, unë petite boule
de cassonade... S’'emparant d'un rouleau à pâte, le bébé réduit une
abaisse de pâte cuite en chapelure fine. Très versatile, sl sait souffler
des bulles de savon avec mon “arroseur à viande”, puis, par un souci
exagéré d'hygiène, plonger subitement un thermomètre dans l'eau bouil-
lante, après lui avoir fait subir un bain glacé. :

J'hésite à leur confier des responsabilités: mais profitant d'un
malencontreux coup de téléphone, ils transportent allègrement les lourds
bols du malaxeur. Je retiens mon souffle... Sur la pointe des pieds,
ils parviennent d les hisser sur la table. Malgré tout leur savoir-faire, je
oe disparaitre mes cadeaux de noces, les verres d paste et les tasses
nes.

Je me souviens d'avoir préparé. dans des conditions favorables, soit
avec l'aide des deux benjamins de la famille, un soutflé formidable, qui
m'avait coûté une demi-heure d'attention à la radio, une visite chez
l'épicier. Après m'être vanté de pouvoir servir, ce jour-là,um_diner
de grand chef, je sortis du four/Tonrtesyeux gourmands de la tribu, un
soufflé qui paraissait souffrir de dépression et sur lequel la cuiller
coulait à pic comme dans ume omelette baveuse.

Une autre fois, un canard à l'orange qui devait augmenter ma
renommée, s’abattit sur la table, dur et revêche comme s'il n'avait pu
se résigner d la cutsson."A ce moment précis Janette Bertrand, par la

voie des ondes, lançait son “Bon petit plat, madame” qui dérida tous
le monde, sauf moi.

Avec le recul, je parviens à rire de mes mésaventures culinaires ;
mais, monsieur sait très bien qu'il ne faut pas plassanter sur le fait, car,
je lui débiterais comme une litanie. la liste des restaurants les mieux
cotés en ville ou je le menacerais de retourner chez ma mère.

 

 

     

sent actuellement à tour de rôle
un test de conduite sur la route,
sous la surveillance de policiers.
On croit arriver ainsi à diminuer
le nombre des accidents sur la
route et à assurer toute la sécu-
rité possible aux écoliers.

Les écoliers et les écolières sont

   

LA CLINIQUE R. RIVARD Enrg.
PEDICURE, pour traitements des pieds sans douleur, cors,

durillons, ongles incarnés, pieds d'athlète.

M. Rivard sera à l'hôtel du Canada, le 11 mars 1965, de

9.00 hres à 4.00 hres. Pour rendez-vous appelez à 836-4941.

fortement invités à fournir leur
collaboration aux responsables des
véhicules scolaires en respectant
les règlements établis et en se
soumettant à la discipline impo-
sée par les autorités de la Com-
mission Scolaire Régionale La-
naudière.

  
    
  

 

  

  
 

23, St-Viateur 

PHOTO RONDEAU ENRG.
Mariages, groupes, réceptions, etc.

Photographie artistique, commerciale et industrielle.
A votre service 4 toutes heures du jour et du soir.

CLAUDE RONDBAU 7  , Bérthierville
 

».

GRANDE PARTIE DE CARTES
organisée par LES CERCLES LACORDAIRE ET
D'ARC DE BERTHIER, à la salle paroissicle

MERCREDI le24 février1965 à 8 hres,
d'honneur de M. le curé ALBERYBELA

ADMISSION : .75 cts To
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STR-JEANNE
ale. de Berthiervile.

 

  
  

  

  


